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COMMUNIQUÉ PUBLIÉ PAR LE MINISTÈRE 
FRANÇAIS DE LA JUSTICE LE 11 JANVIER 1977, 


À L'OCCASION DE LA LIBÉRATION 
DE M. ABOU DAOUD 


“Informées par les services de police Allemands, dans le cadre 
des conventions internationales, de l'existence d'un mandat d'arrêt 
à diffusion internationale lancé globalement contre les auteurs de 
l'attentat de Munich et de la Présomption de ces services allemands 
selon laquelle M. Abou Daoud, entré en France sous le nom de Ragi 
ou Radji YOUSSIF, faisait partie des auteurs des autorités de police 
française interpellèrent l'intéressé pour vérification d'identité 
vendredi après-midi. Puis, sur demande téléphonique du Ministère 
de l'intérieur de l'Allemagne Fédérale annonçant la transmission 
d'un mandat d'arrêt nominatif et confirmée télégraphiquement en 
fin à ch les autorités françaises ont conservé l'intéressé sous 
contrôle.” 


“Dans la matinée de samedi, les autorités judiciaires allemandes 
ont fait tenir par écrit et par l'intermédiaireed'INTERPOL aux autori- 
tés françaises ce mandat d'arrêt nominatif décerné contre M. Abou 
DAOUD, demande son arrestation et annonce une demande d'extra- 
dition”. 


“Dans ces conditions, en application de l’article 9, alinéa 1er de 
la convention d'extradition entre la France et l'Allemagne, M. Abou 
Daoud a été présenté au parquet qui a fait procéder à son arrestation 
provisoire. 


“Cependant, en application de l’article 9, alinéa 3, de la convention 
franco-allemande, cette demande des autorités judiciaires alleman- 
des doit être confirmée en même temps par voie diplomatique”. 


“Or, la Chambre d'accusation de la Cour d'Appel de Paris, qui s'est 
réunie mardi matin pour statuer sur le maintien de l'arrestation pro- 
visoire de M. Abou Daoud a constaté que cette affirmation diploma- 
tique n’est pas intervenue.” 


“Par ailleurs, les autorités israéliennes ont, lundi soif, fait con- 
naître, par l'intermédiaire d'INTERPOL, l'existence d'un mandat 
d'arrêt délivré par la justice israélienne contre M. Abou DAOUD à 
raison des mêmes faits et ont demandé, en application de l'article 
ter de la convention franco-israélienne d'extradition l'arrestation 
provisoire de l'intéressé en vue de son extradition.” 


La Chambre d'accusation a constaté que les faits reprochés 
avaient été commis en dehors d'Israël par des auteurs n'ayant pas 
la nationalité israélienne à une époque où la loi française n'autori- 
sait pas la poursuite en France de fait analogues commis à l'étranger 
par un étranger. Elle a donc estimé qu'en application de l'article 3 
dernier alinéa de la loi du 10 mars 1972, ils ne pouvait être donné 
suite à la demande des autorités israéliennes en raison de ces faits.” 


“Dans ces conditions, la Chambre d'Accusation a décidé de remet- 
tre en liberté M. Abou Daoud contre lequel aucune charge n’a par 
ailleurs été relevée au regard de ses activités en France. Celui-ci a 
quitté le territoire national à 16h40 .” 


Au cours d’une conférence de presse tenue la semaine dernière, les dirigeants du Festival 
du Voyageur ont présenté à la presse le “Voyageur officiel” de la fête de cette année. Il s’agit 
de M. Lucien Loiselle, que l’on sait être le vice-principal du Collège secondaire de Saint- 
Boniface. Monsieur Loiselle est bien connu pour avoir été actif dans maints projets au sein 
de la communauté. Les “voyageurs” qui ont précédé Monsieur Loiselle sont Georges 
Forest, Roland Marion, Gilbert D’Eschambault et Gérard Prénovault. Monsieur Loiselle a 
cette année deux assistants dont le rôle sera de faire la tournée des écoles pour y rencon- 
trer les élèves et les intéresser à la fête d’hiver. 1! s’agit de MM. Robert Savignac, de Saint- 
Boniface et Jacques Desève, de Saint-Paul, au Minnesota. p 


BAIN 77 


S'EN VIENT 


Collège 
Universitaire 


Paraït depuis 191 3 


Tirage: 12,000 


Vol. 64 No 40 SAINT.BONIFACE, JEUDI 20 JANVIER 1977 


Page 2, l'éditorial: “INDÉCENCE, 
IMMORALITÉ” 


Page 3, L'ATTITUDE 
DES MINORITES 


Page 4, LES VIEUX SONT 
PARTOUT TRAHIS 


Projet de perfectionnement du français, langue première 
JUILLET 1977, CAP-ROUGE, QUÉBEC 


Pour tous les enseignants qui désirent 
à la fois se perfectionner dans la langue française 
et vivre une expérience culturelle intensive. 


Éditorial 


INDÉCENCE, IMMORALITÉ 


Un lecteur écrit au journal LE DE VOIR pour se dire surpris du 
fait que dans ses commentaires sur les propos tenus par le Pre. 
mier Ministre du Canada ‘au sujet de la séparation éventuelle du 
Québec”, le directeur du quotidien montréalais n'ait pas souligné 
“en gros traits l'allusion apeurante que M. Trudeau a faite au dé- 
chirement tragique qui a marqué la séparation du Bengladesh ou 
de l'Irlande”, 


Cela nous ramène à l'esprit la fameuse réplique du même M. Tru- 
deau, il y a quelques années, alors que quelqu'un lui demandait 
ce que le Canada entendait faire pour tenter dëmettre fin au 
massacre de centaines de milliers d'innocents au Biafra où faisait 
rage la guerre civile. Le Premier Ministre avait alors haussé les 
épaules et arrogamment rétorqué : ‘Le Biafra, qu'est-ce que c'est 
ça? ‘, ou quelque chose du genre. Réponse scandaleuse qu'a: 
valent à l'époque relevé certains grands journaux. 


tion — ceux qui connaissent un peu l'Histoire — n'est pas le ré: 
sultat d'un “pacte comme on a essayé de le faire croire à la po: 
pulation, La population de l'époque,où quatre provinces se sont 
réunies, n'a jamais été consultée ni appelée à ratifier ledit “pacte”! 
Toutsga, c'est du foutre. !! n'y a rien de sacré là-dedans. Et sur- 
tout, l'arrangement, qui a plus de cent ans, n'est pas plus éternel 
que n'importe quel autre et ne vaut certainement pas qu'on Mo- 
bilise la troupe et qu'on déclenche la guerre civile pour le sauver. 


Il y a quelques semaines, on a déménagé vers l'Ontario — aux por- 
tes du Québec — une unité aéroportée des forces armées antérieur 
rement cantonnée à Edmonton. .. Le gouvernement fédéral, qui 
depuis quelques années restreignait les dépenses des forces armées, 
s'apprête à passer à la compagnie General Motors une commande 
de plusieurs millions de dollars pour au-delà de sept cents véhi- 
cules blindés, . . On laisse entendre que ces engins sont essentiels 


[l est à remarquer qu'étrangement, à peu près personne jusqu'ici 
n'a relevé le fait que doucement, ici et là, on commence à glisser, 
en rapport avec la nouvelle situation au Québec, l'idée de l'em- 
ploi de /a force... de la force armée. Cela se fait subtilement. 
C'est un commencement de lessivage des cerveaux anti-français 
pour les amener à accepter l'immoralité d'un éventuel déclenche:- 
ment d'hostilités militaires contre le Pays de Québec. 


Cela est très sérieux. Cela est grave, et, de la part des politiciens 
et des autres qui se livrent à ce jeu et qui aimeraient bien voir ls 
Québécois écrasés, indécent et immoral. 


On fait de la Confédération, du fédéralisme, de “l'unité natio- 
nale‘” (qui n'a jamais existée), une vache sacrée. La Confédéra- 


Lettres 


Le français au Manitoba 


Monsieur le Rédacteur, 


Nous avons vu votre arti- 
cle: “Le français égal à l'an- 
glais au Manitoba”, || n'y a 
pas que M. Forest qui a été 
lésé dans son français. 


Quant à nous, nous ve- 
nons vous proposer un petit 
problème que nous avons 
eu, Vous savez tout le mon- 
de, vous avez entendu par- 
ler dernièrement à la radio, 
à la télévision et dans tous 
les journaux du grand be- 
soin qu'a le Children's Aid 
de foyers nourriciers où d'a- 
doption. 


Nous étions intéressés à 
une adoption et nous avons 
fait une demande en ce sens. 
Dès le commencement, rela- 
tivement aux papiers que 
nous avons dû remplir, on 
commença à nous poser des 
difficultés: ils voulaient a- 
voir certains documents 
écrits seulement en anglais. 
Nous devons vous dire que 
nous venons de Sherbrooke, 
au Québec. 


Nous avons été partout où 
nous espérions pouvoir faire 
traduire notre lettre; finale- 
ment on nous a référé à un 
avocat qui nous dit qu'il n'é- 
tait pas nécessaire que notre 
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lettre soit traduite, Et là, ils 
ont accepté finalement. Mais 
alors 4 mois venaient de 
s'écouler depuis le début de 
nos demandes. Et alors on 
nous dit: vous pouvez être 
sûrs et certains d'avoir un 
enfant pour Noël. 

Nous voulons une petite 
fille de 5 à 7 ans. Mais c'est 
là qu'on devient vraiment 
esclaves, car nous parlons 
français, voyant approcher 
Noël et aucun signe de vie. 

Nous sommes entrés en 
communication avec eux et 
c'ést là que ça commencé à 
se gâter. Ils nous ont donné 
comme réponse de nous 
mettre dans les mains des 
autres agences des provin- 
ces de l'ouest. Ils nous di- 
sent que notre nom est fran- 
çais, qu'ils préféraient un 
anglais à un français de 
n'importe quelle situation 
qu'il soit. C'est ce qui veut 
dire en un seul mot: si vous 
parlez français, n'allez pas 
vous adresser au Children's 
Aid pour une adoption, car 
vous êtes battus d'avance. 

Qu'est-ce que vous en 
pensez du français au Mani- 
toba? Nous avons le droit de 
le parler juste dans la mai- 
son. 


M. et Mme Ÿ. Vallières, 
Saint-Boniface 
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à ‘‘La sécurité”... 


En fin de semaine dernière, la couverture du magazine “The 
Canadian”, que distribuent certains grands quotidiens de langue 
anglaise, comporte un questionnaire sous le titre ‘Québec Libre? ”, 
et l’une des questions posées est : ‘Ottawa devrait-il employer 

la force pour empêcher la séparation du Québec? ‘ (Should 
Ottawa use force to prevent Québec's separation? }. Voilà qui 

est malicieux et semble s'insérer dans ce début de campagne 
sourde qui peut mener loin. On en verra d'autres. Jusqu'ici, 
personne n'a réagi. [l faut sonner l'alarme avant qu'il ne soit 


trop tard. 


Jean-Jacques Le François 


Des étudiants qui se tiennent debout 


Monsieur le Rédacteur, 


Une activité importante 
s'est déroulée le 12 janvier 
1977, au Collège de Saint- 
Boniface. Cette activité dé- 
coulait d'un article qui a été 
écrit l'année passée. 


Cet article s'intitulait “The 
Winds of Assimilation”. Un 
article dégoutant, mais c'est 
la vérité. 


Eux les English sont fiers 
de voir mourir les frenchs de 
l'autre côté de la rivière. 


Moi, personnellement, je 
crois qu'il n’est jamais trop 
tard pour se reprendre pour 
montrer à ces English que 


notre culture n'est pas mor- 
te, 


Si nous ne nous poussons 
pas dans le dos nous allons 
perdre notre culture, et si 
nous perdons notre culture il 
sera impossible de la retrou- 
ver. 


Pour garder notre culture il 
faut: 1) Parler français à la 
maison; 2) Parler français à 
l'école; 3) Organiser des 
activités en français pour 
animer le groupe. 


Il y a des anglais comme 
Wayne Skene, Peter Warren 
qui travaillent contre nous 
au moyen des journaux, de 
la radio et de la télé. 


Je ne veux pas descendre 
ceux de Saint-Boniface en 
écrivant cet article. Cet arti- 
cle est pour tout Franco- 
Manitobain. Soyons une mi- 
norité forte au Manitoba. 


Un étudiant plein de vie, 
Jacques Courcelles 


Ont aussi signé: 
Robert Roy 
Claude Hince 
Charles Gagné 
Alain Gaudreault 
Louise Fréchette 
Yvette Perrin 
J, Bradet 
Paul Daudet 
Sylvain Lachance, 
président de l'A.E.C.S.B. 


L'aréna de Sainte-Agathe 


Monsieur le Rédacteur, 


La Liberté du 6 janvier, 
nous apporte l'histoire d’un 
succès: “Sainte - Agathe 
inaugure sa patinoire.” C'é- 
tait son projet centenaire. 
Que c'est beau bâtir comme 
c'est écrit. 


Il nous fait de la peine de 
voir qu'on vous ait fourni le 
nom des organisations de 
cette paroisse tout en an- 
glais. Pauvre Liberté et pau- 
vre Sainte-Agathe. On est 
vraiment fatigué “Centenaire 
Committee”. 


On vous a obligé d'expo- 
ser qu'il existait une oppo- 
Sition acharnée, un groupus- 
cule de cinq ou six qui ont 
travaillé à faire échouer l'en- 
treprise par un procès. C'est 
faux. Le procès a été provo- 
qué à la suite des menson- 
ges qu'on beurre avec et qui 
semblent encore vivants à 
pleine force à Sainte-Agathe. 
A ce procès verbal du 27 fé- 


vrier 1976, il a été témoigné 
que nos confrères d'église, 
paroissiens de Sainte-Aga- 
the, pas des étrangers, qui 
ont leurs terrains dans les 
trois municipalités avoisi- 
nantes donc Morris, Mac- 
donald et De Salaberry, a- 
vaient fait leur demande pour 
supporter le beau projet de 
l'Aréna au travers de leurs 
taxes municipales. M. le 
Juge Atchim et ses délégués 
ont pris les serments avan- 
cés sans rien vérifier. Faut 
dire que depuis le mois de 
décembre, M. Atchim est 
conscient de sa faute. Nous 
pouvons avoir une revue gra- 
tuite de ce procès. C'est le 
droit de tous les intéressés. 
Il n’est pas trop tard. Et les 
frais de ce premier procès 
étaient de $115.00 et non pas 
$2,596.00. 


Apprenez qu'un certain 
nombre ont signé leur sup- 
port avec la promesse que 
ce district comprenant les 
terrains en dehors de notre 


municipalité serait fait. 
Pourquoi semer le désac- 
cord plus longtemps? On lit 
dans l'article “que le nouvel 
édifice comprend une pati- 
noire et une salle de 100 
pieds sur 50 et que celle-ci 
sera aménagée à mesure que 
les fonds seront disponibles. 
Aménagée... il faut qu'elle 
soit bâtie et équipée cette 
salle! C'est donc triste de 
voir que l'Aréna a besoin 
de fonds et qu'il y a un mil- 
lion d'évaluation qui traîne 
alentours pour l'aider... qui 
ne paye pas ailleurs. 


Que devons-nous penser 
quand on ne mentionne pas 
la contribution de $582.00, 
profit de la Veillée du Jour 
de l'An 1976 et $56.00, pro- 
fit de la Soirée du Bon Vieux 
Temps de novembre dernier 
organisée par le “Club des 
motoneiges” pour l'Aréna? 
Deux des acharnés ainsi que 
leurs femmes sont membres 


(suite, page 22) 
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Il est intéressant d'ap- 
prendre que la Fédération 
des francophones hors 
Québec n'entend pas ser- 
vir d'otage au gouverne- 
ment d'Ottawa dans les 
négociations que ce der- 
nier aura à conduire avec 
l'administration péquiste 
du Québec. Cette Fédéra- 
tion dit, en somme, à M. 
Trudeau, que les minori- 
tés francophones des di- 
verses provinces anglo- 
phones ne doivent pas 
être considérées au fédé- 
ralisme canadien tel que 
nous le connaissons ac- 
tuellement, 


Cette mise au point 
est intéressante car le 
premier ministre Trudeau 


l'opinion des autres 


L’attitude des minorités 


Voici le texte d'un éditorial du rédacteur en chef du 
grand quotidien montréalais LA PRESSE, Vincent 
Prince, sur la position prise par la Fédération des Fran- 
cophones hors Québec à la suite de l'élection québé- 


aime invoquer comme ar- 
gument en faveur du fédé- 
ralisme l'apport de son 
gouvernement à la survi- 
vance du fait français à 
travers le pays, via sa loi 
des langues officielles, 
Normalement, ces minori- 
tés francophones de- 
vraient redouter toute bri- 
sure du lien fédéral qui 
les priverait de cette as- 
sistance. 


Mais, justement, les 
minorités disent remettre 
cette assistance en ques- 
tion, Au début, la politi- 
que fédérale en ce domai- 
ne a été accueillie com- 
me une véritable bénédic- 
tion, Elle était porteuse 
de grandes espérances. 


coise du 15 novembre, 


Aujourd'hui, toutefois, 
on 8e rendrait comnte que 
bien des problèmes con- 
tinuent de se poser, On 
est moins sûr de la vo- 
lonté réelle d'Ottawa de 
faire des francophones de 
l'extérieur du Québec des 
citoyens de première 
classe, 

En tout cas, on aurait 
décidé de faire un bilan 
réaliste de la situation et, 
à partir de là, de soumet- 
tre à l'administration cen- 
trale des exigences qui 
devront être satisfaites 
avant d'accorder un blanc- 
seing au fédéralisme ca- 
nadien, 


Cette réaction est non 
seulement intéressante 


mais éclairante aussi, En 
effet, il se trouve beau- 
coup de Québécois qui 
estiment peut-être trop 
facilement que le fédéra- 
lisme constitue la plan- 
che de salut assurée pour 
leurs frères de la diaspo- 
ra, || est bon qu'ils sa- 
chent que cette assurance 
est contestée par ceux-là 
mêmes qui sont en cause, 


D'autre part, la même 
mise au point de la Fédé- 
ration des francophones 
hors Québec surprend 
quelque peu quand elle 
précise que ceux dont 
elle est le porte-parole 
respectent la décision pri- 
se par les Québécois, le 
15 novembre dernier, ‘et 


veulent même s'en mon- 
trer solidaires”, . 


Se solidarise-t-on avec 
les 59 pour cent de Qué- 
bécois qui ont voté contre 
l'indépendance ou avec 
les 41 pour cent de ceux 
qui se sont prononcé pour 
le Parti québécois? 


On pourrait aussi de- 
mander à cette Fédéra- 
tion ce qu'elle attend d'un 
Québec indépendant au 
plan de sa propre survi- 
vance ou de son propre 
essor comme groupe 
francophone. 


Il y a là, en tout cas, 
une équivoque que les au- 
teurs de la mise au point 


voudront sûrement dissi- 
per, 


Pour le reste, il est 
tout simplement normal 
de profiter du débat cons- 
titutionnel que la victoire 
péquiste va provoquer 
pour mettre cartes sur 
table et témoigner du fait 
qu'on peut s'opposer à 
l'indépendance du Qué- 
bec sans accepter auto- 
matiquement le fédéralis- 
me canadien dans sa for- 
me actuelle, Entre deux 
extrêmes, on a le droit 
de rechercher un moyen 
terme, 


Vincent PRINCE 


Partout, les coureurs de bois 


DES PERTES IMMENSES 


Le Traité de Paris, qui mit fin aux hostili- 
tés entre l'Angleterre et la nouvelle répu- 
blique des Etats-Unis, donna à cette der- 
nière d'immenses morceaux du territoire 
canadien. Les routes de la traite vers les 
pays d'en-haut et les importants postes 
de Oswego, de Niagara, de Miami, de 
Michillimakinac passent aux Etats-Unis de 
même que le territoire du lac Champlain, 
la vallée de l'Ohio et le pays des Illinois. 
Détroit, poste français fondé par Antoine 
Laumet dit de Lamothe Cadillac qui avait 
été seigneur en Acadie, commandant de 
Michillimakinac, gouverñeur de Castelsar- 
rasin en France, gouverneur de la Louisi- 
ne, chevalier de Saint-Louis, “l'un des per- 
sonnages les plus truculents de la Nou- 
velle-France'', selon Yves-F, Zoltvany, 
Détroit, poste français, devient américain. 


La moitié de la population française de 


ces immenses régions devient américaine. 
Imaginons quelle perte nous avons subie! 


LES TRAITEURS AVEC L'AIDE DES COU- 
REURS DE BOIS OUVRENT UNE NOU- 
VELLE ROUTE VERS L'OUEST 


Le mouvement des pelleteries, alors la 
richesse principale du pays, vers le grand 
entrepôt qu'est Montréal, s'en trouve gra- 
vement entravé. Les marchands de Mont- 
réal voient leurs voies de communication 
vers l'Ouest passer en pays étranger. Îls 
s'appliquent à tirer profit du délai de treize 
années qui est mis à céder le Centre- 
Ouest aux Etats-Unis. Ils poussent alors 
leurs explorations vers l'Ouest de ce qui 
est aujourd'hui le Canada, de plus en plus 
loin, et jusqu'au Pacifique. On ne va plus 


UN GROUPE DE MANITOBAINS S'OPPOSE 


AU PROGRAMME DE DIFFUSION CULTURELLE 
NATIONALE DU SECRÉTARIAT D'ÉTAT 


Le colloque culturel de l'Ouest a servi 
de révélateur à un différend vieux de quel- 
ques mois entre responsables culturels 
provinciaux et Secrétariat d'Etat. Les ani- 
mateurs culturels, membres de comités 
culturels, et d’autres Manitobains réunis 
en Saskatchewan avaient en effet décidé 
de refuser le programme de tournées na- 
tionales proposé par le Secrétariat d'Etat. 
Principal argument invoqué: Comment 
des fonctionnaires, à Ottawa, peuvent-ils 
connaître nos besoins et décider pour 
nous des spectacles à nous montrer?” Ils 
étaient soutenus dans leur position par la 
délégation de la Colombie-Britannique. 


Nous vous proposons ci-dessous la re- 
production, in extenso, de la lettre 
envoyée par M. Norman Dupasquier, au 
nom de la délégation manitobaine au 
Colloque Culturel de l'Ouest. 


le 11 janvier 1977 


MONSIEUR JOHN ROBERTS 
Secrétaire d'Etat 

Chambre des Communes 
Ottawa, (Ontario) 


Monsieur Roberts, 


Suite à une prise de position de la part de 
la délégation manitobaine (31 personnes) 
au Colloque Culturel de l'Ouest qui eut 
lieu à Fort San (Saskatchewan) du 5 au 9 
janvier derniers, je tiens à vous informer 
que ‘le Manitoba ne participera pas cette 
année à votre programme de diffusion cul- 
turelle nationale. La délégation s'est forte- 
ment prononcée contre le dit programme 


à cause du processus de consultation, 
de sélection, ‘et de décision qu'avait en- 
tamé le Secrétariat d'Etat. Les franco- 
manitobains refusent donc catégorique- 
ment de recevoir des tournées cette année 
par question de principe. Tous étaient 
d'accord qu'il appartient à la communauté 
de choisir ce dont elle a besoin et non pas 
à des fonctionnaires, gouvernementaux 
à Ottawa. 


Il faut ajouter, également, que la déléga- 
tion manitobaine a endossé la position 
qu'avait prise le Comité d'Organisation 
des Tournées Nationales lors de sa derniè- 
re réunion à Ottawa, le 11 septembre der- 
nier — position qui, soit dit en passant, 
avait été endossée par la suite par le Con- 
seil d'Administration du Centre Culturel 
Franco-Manitobain et par l'exécutif de la 
Société Franco-Manitobaine. 


En terminant, je tiens à souligner qu'il 
aurait été dans l'ordre que le Secrétariat 
d'Etat ait entrepris une vraie consultation 
auprès de la communauté canadienne- 
française et qu'il ait démontré sa volonté 
de laisser la communauté décider pour 
elle-même ce dont elle a besoin. Qu'’en- 
tendez-vous faire, Monsieur le Ministre, 
pour répondre, dès cette année, aux be- 
soins de diffusion culturelle des franco- 
manitobains? 


Vouillez agréer, cher Monsieur. Roberts, 
l'expression de mes sentiments les plus 
respectueux. 


Norman A. Dupasquier, 
pour la délégation manitobaine 
au Colloque Culturel de l'Ouest 


à Michillimakinac ni au Grand-Portage 
qui étaient maintenant en territoire améri- 
cain, mais à Fort-Willilam. Mais c'est en- 
core de Lachine (Montréal) qu'au prin- 
temps, les canots chargés de marchandi- 
ses de traite partent pour l'Ouest. 


Après la Conquête les compagnies fran- 
çaises de traite avaient dû cesser leurs 
activités au Canada. Les marchands an- 
glais, qui ne connaissent ni le territoire ni 
les Indiens, s'en remettent aux coureurs 
de bois qui avaient l'expérience des pays 
d'en-haut. C'est ainsi qu'Alexander Henry, 
avec le concours d'Etienne Campion, puis 
de J.-B. Cadotte, hommes expérimentés, 
réussit de belles affaires en reprenant 
les vieilles routes ouvertes par les Fran- 
çais. 


LA COMPAGNIE DU NORD-OUEST ET LA 
COMPAGNIE DE LA BAIE D'HUDSON 
DOIVENT SE FUSIONNER 


En 1779, les difficultés occasionnées par 
la guerre et la concurrence des marchands 
rivaux, dont ceux de la Compagnie de la 
Baie d'Hudson, avaient amené certains 
grands traiteurs à se grouper. Ainsi était 
née la Compagnie du Nord-Ouest, formée 
principalement des puissants groupes 
McGill et MacTavish. En 1783, la compa- 
gnie se réorganise, dominée par Joseph, 
Benjamin et Thomas Frobisher et par 
Simon MacTavish. Ses autres principaux 
actionnaires sont Nicholas Montour, Geor- 
ge MacBeath, Robert Grant, Patrick Small, 
Peter Pond, William Holmes. Les McGill 
n'aparaissent pas au tableau. 


La Compagnie de la Baie d'Hudson, fon- 
dée en 1671, avait établi des postes où 
devaient se rendre les Indiens pour échan- 
ger leurs fourrures contre des marchandi- 
ses européennes. Les gens de la Compa- 
gnie du Nord-Ouest, eux, comme les an- 
ciens coureurs de bois, sur lesquels d'ail- 
leurs il leur fallait s'appuyer, allaient au- 
devant des Indiens. Or, à mesure que les 
territoires se défrichaient, les animaux à 
fourrure reculaient. Et il fallait aller de plus 
en plus loin, ce qui devint onéreux. Les 
deux compagnies se fusionneront donc en 
1821, geste logique pour maintenir les 
profits. 


JUSQU'AU PACIFIQUE 
“VOYAGEURS” 


AVEC LES 


En 1771, Samuel Haerne découvre le lac 
des Esclaves. |l avait, l'année précédente, 
découvert la Mer du Nord et pris posses- 
sion des territoires qu'il venait de décou- 
vrir au nom de la Compagnie de la Baie 
d'Hudson. C'est lui qui commandait le 
fort Prince of Wales, qu'il dut rendre, au 
moment de l'attaque du commandant fran- 
çais La Pérouse, que le cabinet de Louis 
XVI avait chargé, en 1782, de détruire les 
établissements anglais de la Baie 
d'Hudson. 


En 1778, Peter Borne atteint le lac 
Athabaska. Cette année-là, le capitaine 
Cook prend terre sur la côte ouest et 
poursuit son voyage jusqu'au détroit de 


Béring. En 1789, Alexander Mackenzie, 


avec quelques Canadiens français, atteint . 


le fleuve qui porte aujourd'hui son nom. 
Quatre ans plus tard, il franchit les mon- 
tagnes rocheuses et aperçoit l'océan 
Pacifique. Parmi ses compagnons de 
voyage se trouvent Joseph Landry, Charles 
Ducette, François Beaulieu, Baptiste Bis- 
son, François Comtois, Jacques Beau- 
champ. 


Le capitaine George Vancouver, qui était 
du voyage de Cook, longe la côte ouest 
à son tour, fait des relevés topographi- 
ques et prend possession, au nom du Roi, 
de la Colombie-Britannique. De son côté, 
Simon Fraser établit des postes dans 
l'Ouest: Fort James, Fort Fraser, Fort 
George. En 1808, il se rendra jusqu'au 
Pacifique. Pour s'enfoncer vers l'Ouest, les 
“voyageurs” empruntent maintenant, afin 
de demeurer en territoire canadien, le 
chemin qu'avaient suivi les La Vérendrye. 


Il arrive que des bourgeois soient du 
voyage vers les pays d'en-haut, des vété- 
rans de la traite dont les noms sont fami- 
liers et synonymes aujourd'hui de grandes 
fortunes, et dont certains épousèrent 
des Canadiennes-Françaises: Simon Mac 
Tavish, James McGill, Simon Fraser, 
Alexander Mackenzie, les Frobisher, les 
MacGillivrays, Alexander Henry. 


Ces rudes explorateurs, durs brasseurs 
d'affaires, dont plusieurs, quand même, 
lorsqu'à la ville, menaient une existence 
élégante, avaient fondé, au mois de février 
1785, le Beaver Club, dont seuls, dit la 
chronique, pouvaient faire partie les maï- 
tres-traiteurs qui avaient fait leurs preuves 
dans les pays d'en-haut. 


Les “voyageurs” que les gens du temps 
appent ‘‘mangeurs de lard”, étaient ceux 
qui formaient les équipages des canots 
partant de Lachine au printemps, en route 
vers Fort-William, et antérieurement vers 
le Grand-Portage, pour ravitailler les 
“hivernants'” des pays d'en-haut qui ve- 
naient à leur rencontre avec les ballots 
de fourrures, provisions que l'on entas- 
sait dans les canots, à Lachine, compre- 
naient surtout du lard salé où fumé, des 
pois, des haricots. La chronique rapporte 
que la nourriture des “voyageurs” arrivant 
de l'Ouest après l'hiver était moins savou- 
reuse, constituée de pemmican, que l'on 
appelait aussi “taureau”. Le pemmican 
était fait de maigre desséché de boeuf de 
l'Ouest, appelé “Buffalo”, séché et trans- 
formé en une farine grossière liée avec de 
la graisse et enveloppée dans une peau. 
Le pemmican se conservait presqu'indé- 
finiment. On le transportait en ballots de 
80 à 90 livres. Les “voyageurs” avaient 
établi, le long des routes de traite, des 
caches où l'on plaçait des réserves de 
pemmican, Ge qui évitait un encombre- 
ment de provisions dans les canots. 


Les marchands, devenus riches, se por- 
tèrent vers la politique. Les “voyageurs”, 
eux. .. 


Jean de Lotainville 
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Le sénateur Thérèse Cas 
grain, qui a dû elle-même 
prendre une retraite ‘'préma 
turée'" à 75 ans, a déclaré 
récemment être une farou 
che adversaire de la retraite 
obligatoire à 65 ans, que 
certains syndicats veulent 
abaisser à 60 et même à 55 
ans, Cette décision devrait 
être un choix individuel, a 
t-elle dit, en se fondant sur 
des études faites par des 
autorités en la matière, no 
tamment le Dr Gustave Gin 
gras, président de la Fédé- 
ration canadienne des droits 
de l'homme, Ce dernier sou- 
tient dans ses travaux qu'il 
n'existe aucune base scienti 
fique, sociale ou gérontolo- 
gique pour fixer la retraite 
à 65 ans, puisque l'âge 
chronologique n'est pas sy- 
nonyme de l'âge biologique 
La retraite peut constituer 
alors une expérience acca- 
blante pour le travailleur 
aussi bien que pour le con- 
joint 


Mme Casgrain, qui a cé- 
lébré en juillet dernier son 
80e anniversaire de naissan- 
ce et qui continue d'être très 
active dans les milieux 80- 
cio-communautaires, était 
conférencière invitée au dé- 
jeuner-causerie de la Cham- 
bre de commerce de Mont- 
réal, “Chose triste à dire, 
a-t-elle déclaré fort triste- 
ment que les gens âgés sont 
trahis par la société, par 
les puissants groupes d'in- 
térêts, et par l'Etat." Sans 
minimiser les efforts  dé- 
ployés par tous les groupe- 
ments qui tentent d'amélio- 
rer les conditions des per- 


sonnes âgées. Mme Cas- 
grain constate qu'en dépit 
des progrès de la science 


KE 


vieux sont partout 
trahis 


médicale et de l'hygiène qui 
prolongent depuis 1900 la 
vie d'un être humain de 25 
ans (la moyenne d'espérance 
de vie n'était que de 47 ans 
au début du siècle), les 
doyens de notre société in 
dustrielle sont victimes d'un 
phénomène de rejet et d'ex- 
clusion sur le marché du 
travail et dans le système 
social, Ce qui les écarte 
des lieux de progrès et d'é- 
panoulssement, Mme Cas- 
grain a cité un extrait de 
Simone de Beauvoir pour 
convaincre ses interlocu- 
teurs de cet échec: ‘,., le 
tait que pendant les quinze 
où vingt dernières années 
de sa vie un homme ne soit 
plus qu'un laissé pour comp- 
te manifeste l'échec de notre 
civilisation, Cette évidence 
nous prendrait à la gorge 
si nous considérions les 
vieillards comme des hom- 
mes ayant une vie d'homme 
derrière eux et non comme 
des cadavres ambulants." 


Les plus de 65 ans n'ont 
pas le choix et sont consi- 
dérés ipso facto comme des 
vieillards que l'on force à 
quitter leur emploi, ce qui 
est souverainement injuste, 
poursuit Mme Casgrain d'au- 
tant plus qu'ils plongent 
bien souvent à ce stade de 
leur existence dans un cli- 
mat d'insécurité financière, 
rendue plus aiguë par le coût 
excessif des médicaments et 
des soins dentaires. “Il ar- 
rive même, signale-t-elle, 
que des personnes du 3e 
âge doivent jeter à la poubel- 
le leurs ordonnances médi- 
cales qui les remettraient 
dans un meilleur état de 
santé, faute de pouvoir les 


SIGNATURE DES ACCORDS SUR LA RÉDUCTION DES DOMMAGES CAU- 


payer, ils doivent alors re 
courir aux remèdes de bonne 
femme du temps de leur en 
fance, et soigner leurs dents 
avec du clou de girofle!’ 


Mme Casgrain constate 
que c'est notre type de 80 
clété qui est responsable de 
l'exclusion progressive des 
personnes âgées, car l'Amé- 
rique du Nord survalorise 
une certaine idée de la jeu 
nesse et par ricochet enca- 
dre la vieillesse comme une 
image de la maladie et de la 
mort, ‘‘Pratiquant la ségré- 
gation dans le temps et dans 
l'espace, souligne celle qui 
fut de toutes les luttes sur 
la scène canadienne et qué- 
bécoise, nous isolons d'au- 
tant plus les personnes 
qu'elles sont pauvres et 
âgées, tentant d'effacer cette 
attitude par une politique 
d'action sociale souvent in- 
fantilisante et aussi ségré- 
gative que le mal qu'elle 
voudrait réparer," 


Mme Casgrain se deman- 
de aussi qui représente les 
personnes âgées et les écou- 
te réellement au point de se 
faire l'écho de leurs désirs 
et de :eur porte-parole au- 
près des pouvoirs publics. 
Elle propose alors d'organi- 
ser de véritables ‘Etats gé- 
néraux' de la vieillesse où 
avec l'aide des spécialistes 
de l'action hygiénique et so- 
ciale et le soutien des media, 
les personnes âgées trouve- 
raient ‘une tribune nationale 
leur permettant de décrire 
leur vie, leurs aspirations, 
leurs besoins et de suggérer 
ou de rechercher ensemble 
les moyens d'y répondre”. 


“4 


SES PAR LES INONDATIONS. — L'Honorable Joseph-P. Guay, ministre 
sans portefeuille et député fédéral de Saint-Boniface, est témoin de la signa- 
ture des accords importants relatifs à la réduction des dommages causés 
par les inondations que son collègue, l’'Honorable Roméo LeBlanc, ministre 
dees Pêches et de l'Environnement signe au nom du gouvernement fédéral. 
L'Honorable Sidney Green, ministre manitobain des Mines, des Ressources 
et de la Gestion de l'Environnement a signé ces accords au nom du 


Manitoba. 


La vieillesse concernera 
un jour ceux-là même qui de 
vraient s'en occuper tout de 
suite, a dit encore la conté 
rencière qui voit la retraite 
comme un nouveau départ 
plutôt qu'une voie d'évite 
ment: ‘En ayant vis-à-vis 
des gens âgés des compor: 
tements individuels et col 
lectifs de rejet, nous Insori 
vons le même débit d'exclu- 
sion au compte de notre 
avenir," 


Mme Casgrain a parsemé 
ses propos de nombreuses 
observations qu'elle a pu 
faire au cours de ses voya- 
ges, notamment en Chine et 
en Afrique où les citoyens 
professent un très grand 
respect pour les vieillards, 
considérés comme des ‘'sa- 
ges” et des conseillers au- 
près de la jeunesse, A cet 
égard, elle a cité un dicton 
africain! “Quand un vieil- 
lard meurt, c'est une biblio- 
thèque qui s'écroule", 


(Dans LE DEVOIR) 


Un jardinier qui sabote sa 
pelouse est un assassin 
en herbe 

(Raymond Devos) 


La Société Historique 
de Saint-Boniface 


“LES RAPPORTS ENTRE LE 
QUÉBEC ET LES GROUPES 
FRANCO-CANADIENS DE 
L'OUEST DEPUIS 1870”, 
UN COLLOQUE QUI PROMET 
D'ÊTRE INTÉRESSANT. 
MERCREDI SOIR LE 26, 
AU C.U.S.B. 


La Société Historique de Saint-Boniface organise, pour 
mercredi soir le 26 janvier, un colloque qu'il ne faut pas 
manquer, On y discutera des “rapports entre le Québec 
et les groupes franco-canadiens de l'Ouest depuis 1870 
jusqu'à nos jours”. Le sujet est plus d'actualité que ja- 
mais. Les participants à la table ronde seront Monsei- 
gneur Maurice Baudoux, le docteur P.-E, Laflèche, le 
Juge Monnin, le docteur Gérard Archambault, et le 
professeur Robert Painchaud, Le colloque se tiendra 
au Collège universitaire de Saint-Boniface à 20 heures. 


247-3862 


Evaluations gratuites 


LABELLE 
Masonry Contractors 


Posage de gyproc, tireur de joints, texture de plafonds, 
murs décoratifs, finition, foyers 


Propriétaire, J.-L, Labelle Winnipeg 


\Enite Admiramus 


Il y aura une soirée dansante 
le jeudi, 27 janvier 1977 
au gymnase du Centre 
Culturel Franco-Manitobain 


pour donner l'occasion à tous 
de rencontrer les candidates 
du concours de la Reine du Festival. 


Les billets ($2.50) sont disponibles 
au guichet du C.C.F.M. 


Fe bN32720 
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. Assurances Aurèle Désauliniers 


390, boul. Provencher, 
St-Boniface 6, Manitoba 


(Place Provencher) 


Tél.: 233-3394 — 233-4051 


Stationnement à la porte du bureau 


| PROTECTING MANITOBANS ON THE MOVE 


La Place aux Plaques 


Assurances: feu, vie 


Regime de Pension de retraite 


enregistré 
Epargne sur impôt 


E ER DIP ERREUR OR TT 


LES RESTES SE DÉGUISENT 


Pitié Pour les pauvres restes! On s'en plaint bien souvent, 
mais qu'arriverait-il aux budgets si on ne les avait pas? Les 
restes ont mauvaise réputation: pourtant, on peut les trans- 
former en préparations délicieuses, 1 s'agit de les considé- 
rer comme des défis culinaires plutôt que des catastrophes. 
Voici des suggestions et des recettes pour vous y aider, 


Le secret, c'est la planitication! Planifier les gros dîners 
et l'utilisation des restes au même moment, Réfrigérer où 
congeler les restes Immédiatement pour prévenir la détério- 
ration, , , et utiliser dès que possible. 


Utiliser des sauces pour déguiser et allonger les restes de 
viande et de légumes, 

Réserver les liquides des légumes en conserve pour les 
Soupes, chaudrées, ragoûts et sauces, 

Emballer les restes de viande et de légumes dans une feuil- 
a d'aluminium; ainsi, ils se réchaufferont facilement au 
our, 

Garnir un reste de viande ou de légumes en casserole avec 
du fromage cheddar râpé ou du fromage parmesan râpé. 
Utiliser les restes de pommes de terre en purée pour des 
croquettes, une soupe de pommes de terre ou comme gar- 
niture pour une casserole. 

Réchauffer des pommes de terre en cubes, des oignons 
hachés, du piment vert et du céleri dans une petite quantité 
de sauce à salade pour obtenir en un clin d'oeil une salade 
chaude de pommes de terre, 

Moderniser une version ancienne de légumes en crème: 
mélanger une sauce blanche avec presque n'importe quel 
légume et garnir de fromage parmesan râpé. 

Incorporer des fruits en dés — pommes, pêches où bana- 
nes — à une pâte à crêpes ou à frire. 

Réchauffer un reste de fruits en conserve avec le sirop en 
ajoutant de la cannelle et de la muscade, Servir comme 
compote chaude avec un mets principal, 

Apprêter des salades à la viande avec de la dinde ou du 
jambon haché finement; ensuite, utiliser comme garniture 
pour canapés où sandwiches. 

Préparer un “chop suey"' avec des fèves germées, des châ- 
taignes, de la sauce soya et des restes déjà cuits de boeuf, 
du poulet, de porc, de carottes, de pois ou de haricots 
verts. 

Préparer un Stroganoff simple avec du boeuf cuit en cubes, 
de la sauce et de la crème sure, ajoutée à la dernière minu- 
te, Servir sur des nouilles. 

Pour un hachis appétissant, réchauffer au poëlon dans 
une petite quantité de sauce, des restes de viande cuite 
hachée — boeuf, porc, jambon ou dinde — avec des pom- 
mes de terre en cubes, des oignons et des piments verts. 


+ Préparer un ragoût vite-fait! réchauffer dans une sauce des 
cubes rosbif cuit avec des restes de pommes de terre, de 
carottes, de pois, etc,, et ajouter du persil, du basilic et 
un peu de vin rouge sec 


La Division de la consultation alimentaire, d'Agriculture 
Canada, a mis au point deux recettes, ‘Porc et riz en casse- 
role" et ‘Pâté au jambon”, pour vous aider à considérer les 
restes comme très utiles; avec un peu d'imagination, ils se 
déguisent en mets appétissants et savoureux sans toucher 
au budget, 


PORC ET RIZ EN CASSEROLE 


‘A tasse de riz non cuit 
V2 tasse d'oignon haché 
V2 tasse de céleri en dés 
1  bofte (19 onces) de tomates 
©, à thé de sel 

Pincée de poivre 
2 ©, à thé de moutarde sèche 
2 ©. à thé de bagllic 
M C, à thé d'origan en feuilles 
3 tasses de porc cuit, en dés 
12 tasse (6 onces) de fromage cheddar fort, râpé 


Mélanger riz, oignon, céleri, tomates et assaisonnements,. 
Verser dans un plat à four graissé, couvrir et cuire 40 minutes 
à 3500F, Ajouter le porc et 1 tasse de fromage, Couvrir et 
continuer la cuisson durant 15 minutes de plus. Répartir le 
reste du fromage sur le dessus et griller jusqu'à ce que le 
fromage soit doré (2 à 3 minutes), Quantité: 6 portions. 


PATE AU JAMBON 


Pâte pour 2 abaisses de 9 pouces 
2 oeufs battus 
1 tasse (8 onces) de fromage cottage 
Pincée de poivre 
2 oc, à table de fromage parmesan râpé 
1 tasse (4 onces) de fromage suisse râpé 
1/2 tasse de jambon cuit, en dés 


Avec la moitié de la pâte, tapisser une assiette à tarte, Mé- 
langer les autres ingrédients; verser dans l'abaisse, Décou- 
per la pâte qui reste en lanières et les croiser sur le dessus 
de la tarte, Cuire 10 minutes à 4500F; diminuer la chaleur à 
3500F et continuer de cuire jusqu'à ce que pris (30 à 40 minu- 
tes), Laisser reposer 10 minutes avant de servir, Quantité: 
6 portions. 


PLAT ÉCONOMIQUE 


Les pommiers d'antan seraient bien étonnés de voir tous 
les produits qui sont fabriqués de nos jours à partir de leurs 
fruits. Le plus populaire de ces produits est probablement 
la sauce aux pommes. 


La sauce aux pommes est habituellement préparée avec 
des pommes qui ne rencontrent pas les exigences de cou- 
leur comme pommes frafches. Vendue sucrée et non sucrée, 
elle est dispcnible en deux catégories — Canada de Fantai- 
sie et Canada de Choix. De succulents desserts sont 
préparés avec de la sauce aux pommes. La Division de la 
consultation alimentaire, d'Agriculture Canada, a expérimen- 
té une recette de ‘“Pouding au pain et à la sauce aux pom- 
mes”, dans laquelle on peut utiliser de la sauce aux pommes- 
maison ou en conserve. 


POUDING AU PAIN ET À LA SAUCE AUX POMMES 


9 tranches de pain blanc 


2 tasses de sauce aux pommes 
4 tasse de raisins secs 

3 oeufs battus 

1/2 tasse d'eau 

2 tasse de poudre de lait écrémé 
2 tasse de sucre 

1 c. à thé de zeste de citron râpé 


Couper les tranches de pain en quartiers. Etendre le tiers 
du pain dans un plat à four graissé. Couvrir le pain avec une 
tasse de sauce aux pommes et la moitié des raisins secs. 
Alterner un autre tiers du pain, le reste de sauce aux pom- 
mes et de raisins secs, et ce qui reste de pain. Mélanger les 
autres ingrédients et verser sur le tout. Cuire à 3500F jusqu'à 
ce que le centre soit pris (environ 40 minutes). Quantité: 6 
portions. 


[Division de la consultation alimentaire 
Agriculture Canada .] 


La grande fête d'hiver au Manitoba, le Festival du Voyageur, 
aura lieu de nouveau cette année, du 13 au 20 février. La 
semaine dernière, le président du Festival et son directeur, 
MM. Guy Savoie et Gérald Turenne, ont présenté à la presse 
le “Voyageur officiel” pour cette année et ses deux acolytes. 
Sur la photo, dans l’ordre habituel, première rangée, M. 
Lucien Loiselle, le “Voyageur officiel”, Robert Savignac et 
Jacques Desève; deuxième rangée, MM. Gérald Turenne et 
Guy Savoie, respectivement directeur et président du Festi- 
val. Le budget du Festival est de l’ordre de $250,000. 


LE PROGRAMME SCOLAIRE 
DU FESTIVAL 


Le programme scolaire du Festival prend de plus en plus 
d'ampleur. Alors qu'il fut lancé pour des motifs publicitaires, 
il a pris par la suite une envergure éducative et culturelle. 


Il comprend la visite du Voyageur dans les écoles et la visi- 
te des écoles au Festival. Le Voyageur visitera environ 145 
écoles apportant à quelque 70,000 élèves un programme 
historique et folklorique. Dans la présentation scolaire, deux 
voyageurs errent depuis 1911, jusqu'à notre époque et arri- 
vent abasourdis dans l'école qu'ils visitent. Ils racontent 
leur vie pittoresque, à l'aide de diapositives, dansent la gigue 
et chantent en s'accompagnant sur un accordéon qu'ils trou- 
vent dans leur sac. Le programme, d'une durée de 45 
minutes, a débuté le 5 janvier et est très apprécié des élèves. 


Durant la semaine du Festival, les élèves se rendent à 
Saint-Boniface et participent aux ateliers de chant, de danse 
et de jeux, assistent à un spectacle folklorique “Au pays des 
Bois-Brûlés"” et à celui de marionnettes, visitent des musées 
et suivent différents tours organisés. Les élèves participent 
aussi à des concours de peintures murales, de sculptures 
de glace et à des courses de raquette. || y a aussi le parc Pro- 
vencher avec sôn fort, artefacts, glissade et manèges, source 
de satisfaction et de joie. 


# 


de ci, 
de ça... 


Nomination, — Le ministre du Tourisme, des Lol- 
sirs et des Affaires culturelles, l'honorable Ben 
Hanuschak, a annoncé ces jours derniers la nomi- 
nation de Monsieur Etienne-J, Gaboury, architecte 
bien connu, au poste de président du Conseil des 
Arts du Manitoba. 


Comment on fait marcher le consommateur, — || y a 
quelques années, on nous annonça, un matin, com- 
me ça, que le pétrole se faisait rare, qu'il y aurait 
pénurie d'essence, Le prix des produits pétroliers 
augmenta et augmente depuis, Puis ce fut le tour 
du sucre, Le sucre, comme ça, était devenu rare. 
Le prix du sucre augmenta excessivement, Mainte- 
nant, c'est le café, La café sera rare. . . Le prix du 
calé va monter, Le consommateur palera, Certains 
“hommes d'affaires” en profiteront pour hausser les 
prix d'autres denrées. Les multinationales encais- 
seront des millions en profit, Comme d'habitude. 


nn nt 


Le coût de la vie augmente. — Le coût de la vie a 
augmenté de trois-dixièmes d'un pour cent en dé- 
cembre, ce qui permet d'établir le taux d'inflation à 
7.5 pour cent pour l'année 1976. Les principaux fac- 
teurs qui ont contribué à cette hausse du coût de la 
vie en décembre ont été une augmentation du coût 
du logement et une hausse du coût de l'alimenta- 
tion. 


LED LLLELRE EL] 


Le prix des maisons. — Selon les résultats d'une 
enquête du Trust Royal, les prix des habitations au- 
ralent subi une baisse considérable dans un certain 
nombre de grandes villes au cours de la dernière 
partie de l'année 1976, alors que dans certains cen- 
tres, ils se sont maintenus. C'est peut-être le com- 
mencement. . . 


LEE LLELRE L2] 


Boni Coop ouvrira bientôt ses portes. — Le minis- 
tre du Développement coopératif, l'honorable René 
Toupin, a annoncé ces jours derniers que la coopé- 
rative d'alimentation Boni Coop commencera ses 
opérations au printemps au 431 de la rue Turenne. 
Pour plus de renseignements, écrire au 593, rue 


Langevin, Winnipeg, R2H 2W2. 


LLLRELLLLEE EL) 


Le casino du Festival. — Les organisateurs du Fes- 
tival du Voyageur ont obtenu des autorités provin- - 
ciales la permission de maintenir un casino durant 
les quatre derniers jours de la fête d'hiver. C'est au 
centre des congrès, à Winnipeg, qu'auront lieu ces 
activités. 


LELLRELLLEDE LE] 


Guerre bactériologique de la CIA contre Cuba. — 
NEW YORK, (Reuter) — Agissant avec l'appui au 
moins tacite de la CIA, un groupe anti-castriste in- 
troduisait en 1971 à Cuba le virus de la fièvre por- 
cine africaine, écrit le journal new yorkais News- 


day. 


La fièvre porcine africaine est une maladie virale 
extrêmement contagieuse qui infecte les porcs et 
peut être transmise aux humains. 500,000 porcs 
furent abattus à Cuba pour empêcher la diffusion de 
l'épizootie, ajoute le journal. 


Newsday cite un agent des services de renseigne- 
ments américains qui dit avoir reçu un tube fermé 
et apparemment anodin, dans une base de l’armée 
américaine et de la CIA dans la zone du canal de 
Panama avec ordre de le remettre à un groupe de 
réfugiés cubains. Selon un exilé cubain, ie tube 
fut ensuite envoyé à Cuba près de la base américai- 
ne de Guantanamo, ajoute le journal. 


D'après Newsday, les experts médicaux cubains 
crurent que la fièvre avait été introduite dans l'île 
par les déchets d’un avion commercial ou des sau- 
cisses avariées jetées par des marins. À Washing- 
ton, un porte-parole de la CIA s’est refusé à tout 
commentaire. 


LEE] LLLLE:] LEE] 


Des assistés culturels? — Au cours du récent collo- 
que culturel de l'Ouest, à Fort San, Saskatchewan, 
une conférencière a posé la question: ‘“Serions- 
nous devenus des assistés culturels comme cer- 
tains le prétendent au point où il n'y a plus moyen 
de rien faire sans une subvention quelconque?. . .” 
Bonne question. 


LEE] LELLZL] LEE] 
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À 


L'EXTASE DE RITA JOE en répétition. trène Mahé (Rita 
Joe), François Coquereau (Jaimie Paul) et Jaque Ro- 
chon (M. Homer) 


à entrer sur scène, Jean-Guy  ‘Establishment', que se 
Roy veut arriver à un certain soient des anglais, des fran: 
dégagement face au mystère çais, des jeunes, || existe 
théâtral, Nous disons aux des minoritées parmi les 
gens, nous Blancs, à notre anglais, comme il existe des 
façon, ce que nous savons français qui font partie de 
du problème indien," l'Establishment, 


Entendant parler de pro- 
blème minoritaire, on se 
hasarde évidemment ‘et les 
Franco-Manitobains''? Jean- 
Guy Roy fait le lien, “Toute 
minorité se heurte à un 


“Le fait est que les Indiens 
ont gardé leur fierté alors 
que parmi les Franco-Mani- 
tobains beaucoup de gens 
ne bougent pas trop de peur 
de réveiller le chat qui dort." 


LES AMIS DE MADAME RAGOT 


Chers Amis, 


Vous êtes un(e) ancten(ne) élève de Mme Ragot? Votre (vos) 
enfant(s) a(ont) profité des services de Mme Ragot? Vous 
connaissez bien Mme Ragot et son dévouement au service 
de nos enfants et de la culture française depuis quarante 
années? 


Oui, n'est-ce pas? Cette invitation vous intéresse donc! 


Cette année, un comité de parents organise un “Vin-Fro- 
mage” dans l'intention de rendre hommage à notre dévouée 
directrice et de prélever des fonds pour l'école. Ce format 
nous permettra de partager d'anciens souvenirs, de se 
rencontrer dans une atmosphère de détente et de gaieté et 
d'assurer un soutien tangible à une oeuvre qui s'avère encore 
plus nécessaire dans notre société canadienne et manito- 
baine qui cherche son identité et son unité nationale, 


Retenez la date: le 21 janvier. La rencontre aura lieu à la 
salle académique, Collège de Saint-Boniface (entrée du gym- 
nase), à 20h30. Billets à l'entrée au prix de $3.00. Renseigne- 
ments: Mme Vicki Brunel, 256-6891; Mme Francis Gober, 
257-1601 ; M. Guy Cloutier, 233-4111; Mme Klara Jarrin, 257- 
1045; M. Léo Duguay, 257-4050; M. Lucien Loiselle, 247- 
(709; Mme Marilyn Wortley, 247-5996. 


LA BIBLIOTHÈQUE DE SAINT-BONIFACE 


Le jeune Erik Thompson, élève de cinquième année à l'école 
Provencher, a été l'heureux gagnant d'un tirage à la Bibliothè- 
que de Saint-Boniface. Il s'agit d'une belle reliure de 
l'ouvrage d'Edgar Poe, “Le survivant du Maëlstrom”. Il faut 
féliciter la bibliothèque qui encourage les enfants à lire. 


SPECIALITÉ : NOCES 


Vos fleurs sont télégraphiées 
là où vous le désirez 


1578, chemin St. Mary's 256-9355 


2477, avenue Portage 832-1132 
885-3666 


ne PARA lue 


Andre 


Chef André Brunel 


Attention particulière 
apportée aux groupes. 
Menus spéciaux comportant 
plus de 25 variétés. 

POUR RÉSERVER, 


COMPOSEZ 957-1629 
426 - 28, rue Main 


spectacles et arts 


Théâtre et folklore au CUSB 


Les étudiants du Collège Universitaire de Saint-Boniface 
préparent deux spectacles pour les mois de février et mars 
prochains, Les Bo/s-brülés présenteront en chansons, dia- 
positives et veillée familiale les Métis, L'initiative de ce spec- 
tacle revient à une classe de littérature populaire du Collège, 
D'anciens élèves participeront à cette production dont la di- 
rection artistique a été confiée à Louis Dubé, Les représen- 
tations seront données du quinze au dix-huit février, 


La Farce de 
Maître Pathelin 


puleux lui-même, qui 8e 
laisse prendre aux belles 
paroles de l'avocat, puis, 
aveuglé par son indigantion, 
tombe dans le plège que lul 
tendent Pathelin et Thibaut 
l'Agnelet, le berger assom 
meur de moutons, Le mar: 
chand s'embrouille complè 


m Après avoir monté deux 
pièces du 20e siècle (Le Bal 
des Voleurs et Huis Clos), 
nous sommes remontés, 
l'année dernière au 17e siè 
cle avec Le Mariage Forcé 
de Molière, Cette année, 
nous allons remonter plus 
loin encore dans le temps 
avec la présentation d'une tement au procès, et le juge 
pièce du Moyen-Age, La ne comprend rien à cette 
Farce de Maître Pathelin, histoire où les moutons se 
Cet intérêt pour le Moyen- confondent avec des pièces 
Age a pris naissance dans de drap, La sentence sera 
un cours de littérature de donc injuste, Enfin, dernière 
première année, où les étu- surprise, voici que le rusé 
diants ont manifesté le dé-  Pathelin est berné à son tour 
sir de mieux connaîltre-cette par L'Agnelet que nous te- 
période si éloignée dans le nions pour stupide, C'est 
temps. Le genre de la farce donc une oeuvre réaliste, 
nous a semblé bien corres- d'observation amusée et gaie 
pondre à la vie quotidien- des moeurs et des travers 
ne, aux moeurs de l'époque humains, une satire sans 
tout en restant assez uni- méchanceté de l'avocat, du 


La deuxième manifestation aura lieu du dix au treize mars, 
Il s'agit d'un spectacle autour de La Farce de Maitre Pathelin, 
pièce de théâtre du moyen-âge d'auteur anonyme. La pièce 
sera jouée au milleu d'une reconstitution de place de village 
d'époque, Du théâtre dans le théâtre en somme, Les divers 
rôles seront interprétés par des étudiants de différentes 
classes, La mise en scène a été confiée à Harry Ragoonaden, 
Mme Ingrid Joubert animera le prélude, 


Au Pays 
des Bois-Brülés 


BLe spectacle folklorique de Pierre Falcon, le barde 
qui sera présenté au Collège de la Rivière-Rouge. De plus, 
de Saint-Boniface dans la ils sauront vous divertir par 
salle Martial-Caron vous in des poèmes, des chorégra 
vite à vivre quelques bons phies, des contes et des 
moments au Pays des Bois danses 

Brûülés, Les Métis étaient 

autrefois désignés sous le Dans la première partie 
nom de Bois-Brülés et le ©U SPeclacle, nous enten 
pourquoi de cette appella- {'0nS La Prairie Vierge du 
tion pourrait se résumer '°"daleur de la paroisse de 
ainsi: les moustiques ou aint-Pierre-Jolys, l'abbé 
maringouins  poursuivaient vean-Marie Jolys. Le Chant 
les hommes et les bêtes qui de mort du dernier Pied- 
ne pouvaient les tolérer vu Noir nous fera réfléchir sur 
leur nombre et leur piqûre !°5 Conséquences de la civi 
douloureuse, Les Métis qui  ‘l'Satlon et du progrès. écrit 


par Alexandre de Laronde, 
e texte na rien perdu de sa 


les chassaient en faisant de 
la fumée étaient fidèles à 
se munir d'une terrine de 
“boucane” presque jour et 
nuit, Leurs vêtements, im Pierre Falcon fera revivre 
prégnés de cette senteur par ses chansons les pre- 
de ‘‘hboucane” les ont fait mières luttes des pionniers. 


torce et de sa beauté après 


une-cinquantaine d'années 


surnommer les Bois-Brûlés 


versel pour capter notre inté- 
rêt, Ce projet a plu à d'au- 
tres étudiants et professeurs 
qui se sont associés à l'en- 
treprise,. 


Notre ambition est d'of- 


juge et du marchand. Point 
d'illusions, ni de prédication 
morale, Finalement, c'est le 
plus bête, devenu subtil dès 
qu'il s'agit de ses intérêts, 
qui l'emporte. 0 


Des étudiants actuels et 
anciens du Collège de Saint- 
Boniface interpréteront pour 
vous les premières chansons 


Qui n'est pas intéressé à en- 
tendre La Chanson de la 
Grenouillère, Les  tribula- 


(Suite, page 20) 


frir un tableau d'époque en 
faisant revivre une foire avec us 
son atmosphère populaire. dr 
Nous allons mettre en scène he k 
une troupe ambulante du Mu, fs ins 
Moyen-Age qui présente à 
cette occasion un specta- 
cle. Pour recréer cette am- 
biance, nous avons pensé 
présenter une sorte de pièce 
dans la pièce, les partici- 
pants de la foire formant le 
public du spectacle. Cette 
troupe arrive à la foire et dé- 
bute avec un ‘prélude for- 
mé de différents morceaux. 
Des troubadours, accompa- 
gnés par un petit groupe de 
musiciens, réciteront ou 
chanteront quelques poèmes 
du Moyen-Age, tandis que 
des mimes ou des danses 
illustreront l'action. 


Suivra la pièce du 15e siè- 
cle, La Farce de Mañtre Pa- 
thelin. Le héros, Pathelin, 
est un avocat sans cause, 
mais riche d'imagination et 
de fourberie. || trompe avec 
facilité le drapier, Guillau- 
me, commerçant peu scru- 


WESTERN CANADA SCHOOL 
OF AUCTIONEERING LTD. 


La première au Canada, la seu- 
le offrant un cours complet 
partout au Canada. Autorisée 
en vertu du Trade Schools 
Licensing Act, R.S.A. 1970, 
C. 366. Pour renseignements 
sur le prochain cours, éarivez 
à Case postale 687, Lacombe, 
Alberta, ou téléphonez au 782- 
6215. 


EXCELLENTE POSSIBILITÉ 
DE REVENU 


En vous associant à la 
maison sans doute la plus 
“professionnelle” dans le do- 
maine du,  REVETEMENT 
SPÉCIALISÉ. Occasion de 
voyage fabuleux combinant 
travail et vacances. Avance- 
ment, récompenses,  pro- 
gramme fascinant pour une 
personne de la région de 
Winnipeg qui a de l'ambi- 
tion. Empressez-vous de fai- 
re parvenir vos nom et quali- 
fications à R.A. DEITZ, pré- 
sident, 2300, rue Schenker, 
Ville La Salle, QUÉBEC. 


Lx ul ser té L 
( 


misier J. Dieudonné. Bottes J.-B. Martin. Bijoux Fabrice. 


CHOCQUENET. Manteau en opossum créé pour Balmain, porté sur un che- 


(Jours de France] 
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BONSPIEL PROVINCIAL DE LA 
FRANCOPHONIE 


Préparez-vous dès maintenant pour le bonspiel provincial de la 
francophonie qui aura lieu les 4, 5 et 6 février 1977 à Notre-Dame-de- 


Lourdes. 
Voici quelques détails: 


1 - coût de l'inscription: $20.00 par équipe (ceci inclut le souper 
et une soirée le samedi soir pour tous les participants) 
œ 


2 - l'occasion de rencontrer d'autres francophones 
3 - logement dans les familles 
4 - Une fin de semaine de détente et de plaisir 


5 - l'occasion de tenter votre chance pour gagner le trophée de 
l'année 1977-78. 


Plus de détails seront donnés la semaine prochaine. Cependant, 
si vous désirez en savoir davantage dès maintenant ou si vous dési- 
rez vous inscrire: 


- Communiquez avec Anne-Marie à la S.F.M. 
au 233-4915 


La date limite pour les inscriptions est mardi le 1er février. 


N'attendez pas à la dernière minute: il ne vous reste que deux 
semaines pour vous inscrire. 


fr LA S.F.M. NOUS INFORME 


Gérard Marcoux est le nouveau coordonnateur des Jeunes Travall- 
leurs et Universitaires. 


Natif de Saint-Boniface, Gérard a travaillé entre autres à l'organisa- 
tion de voyages-échanges nationaux et internationaux, ainsi qu'à 
l'organisation de la Fête Franco-Manitobaine qui eut lieu Il y a 3 ans 
à La Broquerile, 


CAFÉ-CONCERT “ALLEZ, BOUGE-TOI!" 

les 29 et 30 janvier 1977, à 20h30 à la salle académique du Collège 
Saint-Boniface, 200 avenue de la Cathédrale. 

Présenté par les étudiants du C.U.S.B, 


Admission: $1.00 pour les membres de l'A.U. 
$2.00 pour les non-membres 


VENEZ RENCONTRER 


le Dr Sc Ep président 
de la SOCIÈTE FRANCO-MANITOBAINE 


- à Saint-Adolphe, le 25 janvier, à 20h. 
à la bibliothèque de l'école élémentaire 


- à La Broquerie, le 26 janvier à 20h. 
à l’école élémentaire. 


ON DISCUTERA: 


- du rôle de la S.F.M. et de son mandat depuis la dernière 
assemblée annuelle 


- du développement communautaire 
- de l’autofinancement 
- de tout autre point dont vous voudrez discuter. 


On vous attend 


N'OUBLIEZ PAS 


L'ASSEMBLÉE ANNUELLE DE LA S.F.M. 
le 17 AVRIL 


“LES FRANCO-MANITOBAINS 
ET L'ACTUALITÉ POLITIQUE: 


Une série de dix sessions sur l'aspect général de la 
politique canadienne 


FORMAT Trois sessions d'orientation sur la politique canadienne, 
suivies de sept conférences ou présentations (tables ron- 
des) avec animateur. 


Non pas seulement informer la population mais aussi en- 
courager la participation de l'assistance en créant une 
atmosphère qui favorisera le dialogue... On doit vivre les 
actualités politiques et non les considérer comme quelque 
chose de distant. 


O 


Les sept rencontres: 
“POLITIQUE - RÉALITÉ DU PRÉSENT” 


A) - Le bilinguisme pour un Gouvernement conservateur fédéral (Con- 
férence donnée par un porte-parole influent du Parti Conserva- 
teur National). 

B) -L’Avenir constitutionnel du Canada et l'unité nationale. (Confé- 
rence par un membre du Cabinet fédéral). 


C) -Les Relations intergouvernementales du Québec - Les politiques 
du Parti Québécois. (Conférencier invité - un membre-clef du 
Parti Québécois). 

D) -Questions d'énergie ou de ressources naturelles. (Le Fédéral et 
les Provinces). 


Table ronde avec animateur. 


Membres de la table ronde pour cette session: 

- un représentant du gouvernement de l’Alberta, 
- un représentant du gouvernement du Manitoba, 
- un représentant du Cabinet fédéral. 
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E) - Éducation française au Canada 


Table Ronde avec animateur 


Membres invités: - un Ontarien 
- un Québécois 
- un Acadien 
- un Manitobain 


F) -Politique urbaine (Le citoyen a-t-il encore son mot à dire?) 
Table Ronde avec animateur 


Membres de la table ronde: 

- un citoyen de la ville 

- un échevin de la Ville de Winnipeg 

- un membre du Gouvernement provincial 
- un politicologue. 


G)- Les responsabilités d’un gouvernement central concernant l’éco- 
nomie nationale et régionale: (exemple: Les contrôles anti-in- 
flation, etc.) 

Table ronde avec animateur 
invités: - un économiste 
- un représentant du Gouvernement canadien 
- un membre de l’entreprise privée. 
- un membre des mouvements syndicaux 
- un représentant du Gouvernement du Manitoba. 


NOTE - aux CONFERENCES comme aux TABLES RONDES 
l’'emphase est sur la PARTICIPATION DE 
L'ASSISTANCE 


Les sessions débuteront le 9 février 1977 et auront lieu en la Salle 
Pauline-Boutal du Centre Culturel Franco-Manitobain. 


Frais d'inscription: $30.00 


S’adresser au Directeur 
Projet Sciences Politiques 
Case Postale: 145 
Saint-Boniface, Manitoba (R2H 3B4) 


Téléphone: 233-4915 


SEMAINE DU 22 AU 28 JANVIER 


DOEIL 
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Chers amis, de nos vies. Si vos plans de vacances ne sont pas encore établis, nous espé- 
rons que vous mettrez de côté quelques jours pour rendre visite à Saint- 


1977 marque le Centenaire de la Paroisse de Saint-Jean-Baptiste, fondée Jean-Baptiste. 


par l’abbé David Fillion et érigée le 5 janvier 1877. 
Le comité organisateur a voulu que chaque mois de l’année ait son activité 


Cette année sera marquée par diverses activités récréatives et culturelles à spéciale. Nous vous présentons le programme détaillé. Prenez surtout note 

partir d’une soirée de gala la veille du premier de l’An 1977, à une pleine se- de la semaine “Je reviens Chez Nous” du 6 au 13 août. || y aura programme 

maine de rencontres et de célébrations intitulée “Je reviens Chez Nous”, à spécial tous les jours. 

une présentation théâtrale spéciale en octobre, à une grande soirée à l’an- 

cienne mettant en vedette des artistes invités et locaux. Nous vous donnons donc rendez-vous à Saint-Jean-Baptiste, en 1977, 
durant toute l’année Centenaire. 

Nous vous invitons cordialement à vous joindre aux paroissiens de Saint- 

Jean-Baptiste pour ces fêtes. Venez rencontrer les vieux amis perdus de Comité des célébrations du Centenaire de Saint-Jean-Baptiste. 

vue au cours des années et participer à cette année spéciale dans l’histoire Mme Simone Lavallée, présidente. 


pommes nn nnnnmennnmmnnnnnmenmnpennnnnnnnnnnss > 


à 
, PROGRAMME * 
[| JUILLET - Ouverture officielle du parc de Saint-Jean-Baptiste l 
u Tournoi de balle et bateaux, les 9 et 10 ÿ 
k JANVIER - OUVERTURE DU CENTENAIRE À y 
Soirée Gala, le 31 décembre 1976 AOÛT - SEMAINE “JE REVIENS CHEZ NOUS” du 6 au 13 
4 Bonspiel des dames, du 21 au 23 Thé-hommage aux anciens professeurs 8 
M DT SR ni tete À fêtes champêtres à 
l FÉVRIER - Bonspiel des hommes, du 3 au 6 Pique-nique des pionniers ................... Peinturlure 4 
Bonspiel Mixte, du 17 au 20 CONDOUrS OR DONS. 05 cover do Soirée à l’ancienne y 
7 Concert dans le parc 
D Mars - Sortie Safari pour motoneiges Ë 
| Carnaval, les 5 et 6 SEPTEMBRE - Fête des moissons — Moisson de talents 4 
[] 
. AVRIL - Soirée Chevaliers de Colomb OCTOBRE  - Action de Grâçe — Barbecue, danse 4 
; Grand Tirage, le 16 PIECE DE THEATRE — “LA BAGARRE DE 1878” s 
| 
ñ MAI - Soirée, projet des élèves du secondaire NOVEMBRE - Souper paroissial } 
# s 4 
4 JUIN - LA SAINT-JEAN-BAPTISTE, le 24 DECEMBRE - Concert de Noël — élèves des grades élémentaires ñ 
grand défilé, jeux variés, compétitions, SOIREE CLOTURE, le 31 décembre 1977 s 
ù messe en plein air, etc. (facilités de camping en saison, hôtel, motel et accueil dans les foyers) 
4 $ 
L. | 
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GÉNIES EN HERBE 


Cette semaine l'équipe de Saint-Claude sera opposée à celle du Collège de Saint-Boniface. La lutte 
sera serrée, car bien que la rencontre soit amicale les concurrents démontreront leurs connaissan- 
ces sur toutes sortes de sujets. Cette émission est réalisée par Marie Benoist-Martin et dirigée par 


Frankie Glickman. 


Soutenez nos jeunes concurrents, ou, comme eux, jouez à GENIES EN HERBE samedi à 18h00. 


du lundi & vendredi 


Pierre d'Auteuil, Jean-Louis Hébert et François 
Riopel, chaque soir de 18h00 à 18h30, SONT LÀ!! 
CHEZ VOUS!! RECEVEZ-LES!! 

POUR VOUS: trente minutes d’informations: 
actualités, météo, sports. 

VOTRE RENDEZ-VOUS CE SOIR 


du lundi au vendredi à 18h00. 


Vous présentera sa 5e émission. 

Elle sera animée par GISÈLE FREDETTE, qui, 
dans des décors appropriés, interprétera quelques 
Chansons. Elle présentera également les trois 
gagnants du Festival Bach 76, qui à leur tour, 
chanteront des airs connus. 


DIMENSION “J”, à ne pas manquer, mercredi à 
19h30. 


Emission spéciale 


ss 25 


Variétés 


Veillée québécoise 
mardi 25, 23h00 


Une veillée québécoise 
avec Ti-Jean Carignan 
et compagnie 


Le mardi 25 janvier à 22 heu- 
res, Ti-Jean Carignan invite les 
téléspzctateurs de Radio-Cana- 
da à turluter et à -swinger>» au 
son de notre musique tradition- 
nelle. 

Produit par Kébec Spec, Veil- 
lée québécoise est une émis- 
sion spéciale qui mettra en va- 
leur une musique authentique- 
ment québécoise, un son de 
chez nous non pas figé dans un 
cadre folklorique mais en cons- 
tante évolution. 

Nous apprendrons alors à 
mieux connaître notre héritage 
musical — en grande partie 
d'origine irlandaise —, transmis 
oralement de génération en gé- 
nération. Ces musiques, au fil 
des ans, ont été tellement mo- 
difiées par les générations suc- 
cessives qu'elles en ont acquis 
une âme québécoise et sont de- 
venues nôtres. 

Pour nous les interpréter on a 
fait appel à un orchestre com- 
posé d'une dizaine des meil- 
leurs musiciens traditionnels de 
Montréal qui, outre la guitare. 
la contrebasse et le piano, utili- 
seront aussi divers battements 
de pieds, les os, les cuillers en 
bois ou en fer, la bombarde. 


Jeanne d'Arc Charlebois 


des gigueux en bois. Afin que 
cette veillée soit inoubliable, 
tous ces musiciens se groupe- 
ront autour de Jean Carignan 
qui fera vibrer son violon avec 
l'âme et le génie qu'on lui con- 
naît. 

Jeanne d'Arc Charlebois, qui a 
souvent eu l'occasion de chan- 
ter accompagnée par Carignan, 
viendra se joindre au groupe. 
On l'entendra notamment turlu- 
ter et rendre ainsi hommage à 
la célèbre Bolduc. 

Un invité bien spécial vien- 
dra rehausser davantage cette 
soirée. En effet, Zachary Richard 
quittera sa Louisiane natale a- 
vec son accordéon et son har- 
monica et viendra nous inter- 
préter, avec l'accent acadien qui 
le caractérise, ses merveilleu- 
ses chansons cajun. 

En outre, la troupe Les Sorti- 
lèges de Montréal exécutera 
quelques-unes des plus belles 
danses de son répertoire folk- 
lorique. 

La conception et la mise en 
scène de cette Veillée québé- 
coise ont été confiées à Michel 
Cartier, fondateur des Feux fol- 
lets, qui a signé la chorégraphie 
des cérémonies d'ouverture et 
de clôture des Jeux de Mont- 
réal. 

Bien accompagné par des mu- 
siciens et des invités qui saur- 
ront mettre son immense talent 
en valeur, Ti-Jean Carignan saur- 
ra retremper les téléspectateurs 
de Radio-Canada dans une at- 
mosphère authentiquement qué- 
bécoise. 

Voilà certes une veillée bien 
de chez nous qui ne manquera 
pas de rappeler de bons souve- 
nirs aux plus vieux tout en 
enthousiasmant aussi les plus 
jeunes. 

R. G. 


Ti-Jean Carignan 


Vedettes en direct 
mercredi 26, 20 h 30 


Manitas de Plata, 
l’un des plus grands 
guitaristes au monde 


Le mercredi 26 janvier à 20h 
30, Vedettes en direct accueil- 
lera au sutdio-théâtre 42 de Ra- 
dio-Canada Manitas de Plata. 
Celui que plusieurs critiques 
éminents considèrent comme le 
plus grand guitariste au monde 
sera alors accompagné par Los 
Baliardos. Selon Manitas, la mu- 
sique est affaire de famille et 
le groupe de ses musiciens se 
compose de son fils Raymond 
Baliardo, son cousin Jose Reyes, 
son gendre Manuel Arenas et 
Jose Villa. D'ailleurs, il refuse 
toute tournée qui l'éloignerait 
de sa famille plus d'un mois. 

«L'Homme aux petites mains 
d'argent», de son vrai nom Ri- 
cardo Baliardo, est né à Sète, 
dans le sud de la France, en 
1921. Elevé dans une colonie de 
gitans, il joue de la guitare de- 
puis l'âge de neuf ans. Toujours 
illettré, il bénéficie d'aucune 
culture musicale. Il a ainsi pu 
développer un genre à la fois 
unique et bien personnel en 
combinant les styles flamenco, 
jazz, classique et oriental. 

Sa découverte par le monde 
artistique remonte à 1961 et 
s'apparente plus au conte de 
fée qu'à la réalité. Comme d'ha- 
bitude, chaque année, il s'est 
rendu à la réunion des gitans 
aux Saintes-Maries-de-la-Mer. 
Lucien Clergue le met alors en 
vedette dans un reportage pho- 
tographique destiné au presti- 
gieux hebdomadaire Time. En- 
suite, il fait parvenir à une im- 
portante compagnie américaine 
de disques l'enregistrement 
d'un récital de Manitas. Une é- 


“quipe de Columbia se rend alors 


dans la petite chapelle d'Arles. 
Manitas vient d'enregistrer son 
premier microsiilon. Le succès 
est instantané et le gitan con- 
quiert l'Amérique avant même 
d'être célèbre en France. Il rem- 
plit douze fois le Carnegie Hall 
de New York et quatorze fois 
l'Albert Hall de Londres. On ra- 
conte même que le président 
de la compagnie de disques s'é- 
tait rendu à Arles afin de cons- 
tater de visu si Manitas exécu- 


tait réellement seul les solos de 
guitare qu'on lui avait fait parve- 
nir sur bobine. 

Depuis plus de 10 ans sa mu- 
sique s'est répandue dans les 
cinq continents. Une musique 
belle qu'il puise dans les fantai- 
sie de son inspiration. 

Ses «fans» sont légions. Il 
compte parmi ses amis et admi- 
rateurs des noms aussi célèbres 
que Picasso, Salvador Dali, Bri- 
gitte Bardot, El Cordobes et 
Charlie Chaplin. 

Lors de cette émission d'Aurè- 
le Lacoste, ce gitan de génie in- 
terprétera Guitaras Marrescas, 
Improvisation #5, Porque Maria, 
Allegria et Rumba des Banes. 

Manitas de Plata, un des 
grands de la musique moderne 
que les téléspectateurs de Ra- 
dio-Canada voudront certaine- 
ment voir à l'oeuvre lors de ce 
Vedettes en direct. 


Manitas de Plata 


{4 
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Une fenêtre dans ma tête 
jeudi 27, 10 h 15 


L'Encyclopédie du 
quotidien 


L'eau, le feu, la terre, l'air: 
quatre grandes dimensions de 
notre environnement. Pour le 
tout jeune enfant, ces aspects 
de son horizon constituent au- 
tant d'extraordinaires domaines 
de connaissance. 

Une fenêtre dans ma tête se 
propose de lui donner les mo- 
yens de se lancer à la découver- 
te. Cette série, dernière-née, du 
Service des émissions-jeunesse, 
prendra l'affiche le jeudi à 10h 
15 à compter du 27 janvier, à 
la chaîne française de Radio- 
Canada. 

Pierre-Jean Cuillerrier assu- 
mera la réalisation d'Une fenêtre 
dans ma tête, alors que les tex- 
tes seront écrits par Raymond 
Plante. Les comédiens Pauline 
Martin et Yvan Ponton en sont 
tous deux à leur première ex- 
périence télévisée. Ils séduiront 
à coup sûr les jeunes téléspec- 
tateurs par leurs performances 
dans une grande variété de dis- 
ciplines du spectacle. 

Tout au long de cette série, 
Pauline et Yvan recevront de 
nombreux visiteurs venus de 
deux autres émissions enfanti- 
nes du matin. |] s'agit de Doro- 
thée, Francine et Robert (La Boi- 
te à lettres) de même que Rina 
et Serge (Du soleil à 5 cents). 


L'équipe d'Une fenêtre dans - 


ma tête: 


Distribution: Pauline Martin, 
Yvan Ponton 
Textes: Raymond Plante 
Musique: Céline Prévost 
Costumes: Michèle Forget 
Maquillage: Lise Saucier 
Prise de son: 
Jean-Paul Lafortune 
Décor: Claude Vaillancourt 
Ensemblier: Georges Beaudoin 
Graphiques: Roger Paré 
Effets sonores: La Flèche 
Lefebvre 
Eclairage: Jean-Claude Rouillard 
Direction technique: 
Roger Larose 
Assistant: Michel Chabot 
Script-assistante: Josée Rochon 
Réalisateur: 
Pierre-Jean Cuillerrier. 


a ———————————— 


La conception de cette émis- 
sion s'écarte des schémas pé- 
dagogiques directs. Dans son 
développement, Une fenêtre 
dans ma tête suggère à ses té- 
léspectateurs une forme de sen- 
sibilisation aux phénomènes qui 
les entourent. 

Ainsi, au fil de quatre émis- 
sions, on pourra identifier di- 
verses fonctions de l'air: par'le 
jeu (gonfler un ballon), les o- 
deurs, la musique. Les oiseaux 
et les insectes, de même que 
les machines volantes fabri- 
quées par l'homme, inciteront à 
«voir» l'air à travers de nou- 
veaux points de vue. 

Selon Pierre-Jean Cuillerrier, 
ce projet de sensibilisation de 
l'enfant à son environnement ne 
doit pas nécessairement se ma- 
térialiser dans l'immédiat: -Le 
déclic peut se déclancher après 
un assez long temps. La rela- 
tion entre un geste, un mot, une 
musique et une réalité peut se 


. manifester longtemps après le 


visionnement d'une émission, 
tout dépendant des dispositions 
et de la volonté du téléspecta- 
teur. Celui-ci est d'ailleurs lais- 
sé totalement libre de choisir 
et faire sa propre synthèse des 
nombreux éléments d'informa- 
tion qui lui sont destinés.- 

Cette sollicitation se présen- 
te sous forme de spectacle di- 
dactique et la formule, que le 
réalisateur a fait évoluer dans 
le cadre des séries Au jardin 
de Pierrot, Du soleil à 5 cents 
et la Boîte à lettres, sera cette 
fois enrichie de plusieurs sé- 
quences relevant du documen- 
taire. 

Si on examine la structure 
d'une émission, ces objectifs 
prennent forme de la façon sui- 
vante: dans «les deux pieds sur 
terre», Yvan et Pauline font mar- 
cher des petits bonshommes sur 
un globe terrestre lesquels re- 
connaissent au passage les pays 
par leurs couleurs. Plus loin, 
Pauline raconte quelques-unes 
des choses qu'on peut faire sur 
terre alors que des séquences 
filmées illustrent ses paroles. 

Un item humoristique invitera 
à la gymnastique, sur les con- 
seils d'une speakerine. 

il arrive qu'on puisse jouer 
avec de la terre. Cette sugges- 


tion viendra de Robert, qui tra- 
versera les cadres de la grille 
horaire tout spécialement pour 
l'occasion, arrivant de la Boîte 
à lettres sous les traits et le 
costume d'un postier. 

Chacun des quatre thèmes de 
base sera traité en fonction des 
trois règnes — animal, végétal 
et minéral — pour y ajouter dif- 
férents aspects dignes de j'in- 
térêt des tout petits. Une Fenëé- 


Pauline Martin 


Yvan Ponton 


œ 


tre dans ma tête proposera 
quelques émissions sur la géo- 
graphie humaine, ce qui per- 
mettra de réunir les quatre élé- 
ments dans le même cadre. 
Quelques émissions seront con- 
sacrées aux sentiments. 

En somme, Une fenêtre dans 
ma tête tentera de rejoindre 
l'enfant dans le quotidien, en es- 
sayant de construire avec lui une 
sorte de petite encyclopédie. 
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Musique, théâtre, sciences 


Théâtre 


Premières : 
vendredi 21 janvier, 20h. 
Manihkwan de Conrad Bruneau 


Professeur de langues et lin- 


quistiques à l’Université Laval, 


Conrad Bruneau connaît bien le 
langage et l’âme de nos frères 
Indiens. La touchante lédende 


qu'il raconte dans ‘“Manihkwan” 


est inspirée du folklore monta- 
gnais, et les sentiments expri- 
més par l'héroïne reflètent toute 
la poésie d’un peuple fier de son 
identité. L'’affreux malentendu 
qui divise Blancs et Indiens sera- 
t-il un jour dissipé? 


La feuillaison: 


jeudi 27 janvier, 21h30 
Un drame psychologique de 
Jacques Gagnon 


Pour ne pas perdre de vue l’a- 
mant de passage qui lui a fait 
un enfant, Marie-Claude quitte 
Amos, sa ville natale. Elle est 
bientôt suivie par son frère, 
peintre à ses heures, qui saute 
sur l’occasion pour venir tenter 
sa chance à Montréal. Ne vou- 
lant pas vivre seule, Marie-Clau- 
de accepte le marché de parta- 
ger avec lui son appartement. 
A demi-folle, à la suite de la per- 
te de son ami d’un soir et d’un 
avortement, Marie-Claude ira 
jusqu'à s'éprendre de son frère. 


Musique 


Voix et rythmes du pays: 
samedi 22 janvier, 18h. 


Le Clan Murphy 


Ayant débuté avec quatre mu- 
siciens, “Le Clan Murphy” a con- 
jugué trois ans d'efforts et de 
recherches, de répétitions et de 
spectacles un peu partout, pour 
en arriver à ce qu'il est aujour- 
d'hui: une huitaine de musi- 


ciens, un arrangeur régulier, un 
éclairagiste de scène et un pre- 
mier microsillon, pour Polydor, 
“Le coeur et la raison”. Le Clan 
Murphy est un groupe bien parti- 
culier et il est difficile de ranger 
sa musique dans une catégorie 
bien précise. Et c’est peut-être, 
à tout prendre, sa principale qua- 
lité. Le Clan Murphy pratique en 
effet ce qu'il faut appeler “les” 
folklores. Des folklores qu'il 
compose lui-même et qui sont 
tantôt d'inspiration traditionnel- 
le et québécoise, tantôt d’inspi- 
ration nord-africaine. D'autres 
qualifieront cette musique de 
rock celtique qui flirte l’arab'n 
roll. Mais vous pourrez en juger 
vous-même en écoutant le réci- 
tal qu'ils donneront à Voix et 
rythmes du pays, samedi à 18h. 


L’Opéra du Metropolitan: 
samedi 22 janvier, 19h. 
La flûte enchantée de Mozart 


Des opéras mis à l'écran, La 
flûte enchantée de Mozart a subi 
l’une des plus merveilleuses 
transpositions à avoir été faite 
dans le domaine du 7e art. Réali- 
sée par un cinéaste d’un immen- 
se talent, le Suédois Ingmar 
Bergman, La flûte enchantée a 
soulevé l'enthousiasme des criti- 
ques du monde du cinéma, de 
celui de la musique; mais plus 
encore le dernier chef-d'oeuvre 
de Mozart s’est gagné la popula- 
rité de milliers de cinéphiles et 
de mélomanes de par le monde 
entier. En direct du Metropoli- 
tan, c'est un événement que 
ceux-ci, déjà séduits, ne vou- 
dront pas manquer. 


Sur scène: 
du lundi au vendredi à 18h25 


Depuis quelque temps et en- 
core pendant plusieurs semai- 
nes, Marie Benoist-Martin ani- 
mera notre émission locale de 
musique de début de soirée. 


L'émission a pour titre Sur scène 
et on y présente des enregistre- 
ments de récitals peu entendus 
à la radio. Ainsi, on présentera 
vendredi 21 janvier, Frida Bocca- 
ra; lundi 24, Alan Stivell; mardi 
25, Charles Aznavour; mercredi 
16, Craeme Allwright. 


Sciences 


Entretiens: 
dimanche 23 janvier, 10h. 


Le Macroscope. Invité: Joël de 
Rosnay 


Directeur du développement à 
l'Institut Pasteur, Joël de Rosnay 
a trouvé un outil merveilleux 
pour obtenir une nouvelle com- 
préhension de l’infiniment com- 
plexe et il l’a baptise: Le Macro- 
scope. Aussi précieux que furent 
le microscope et le téléscope 
dans l’évolution de la connais- 
sance scientifique de l'univers, 
ces instruments ne peuvent rem- 
plir les fonctions du macroscope 
qui permet à l’homme de regar- 
der au-delà de lui-même cette 
macro-vie à laquelle il s'intègre 
et les éléments éternels dont dé- 
pend son action. Dans ce pre- 
mier de deux entretiens, Joël de 
Rosnay nous définit le ma- 
croscope, nous parle de son 
utilité, de son fonctionnement 
et d’une nouvelle perception du 
monde par le truchement de cet 
outil mystérieux. 


COUP D'OEIL SUR LA SEMAINE 


SAMEDI 
22 janvier 


9:00 DEMETAN 

9:30 WICKIE 
10-00 LA PIERRE BLANCHE 
10:30 LASSIE 
11-00 ENFANTS DU 47 A 
11:30 ES-TU D'ACCORD? 


12:00 LES HEROS DU SAMEDI 
VOLLEY BALL FEMININ 


13:00 SPORTHEQUE 
Faits saillants des compéti- 
tions olympiques 

14:00 FEMME D'AUJOURD'HUI 


‘GEORGES SAND”” 
15:00 TECHNO FLASH 


15:30 CINEMA JEUNESSE 
TINTIN: SECRET DE LA LICOR- 
NE 

17-00 BAGATELLE 

18-00 GENIES EN HERBE 
Saint-Claude vs Collège Saint- 
Boniface 

18-30 TELEJOURNAL 

18:35 PARTOUT 

19-00 SOIREE DU HOCKEY 
Capitais de Washington vs 
Canadiens de Montréal 

21:30 COSMOS 1999 

22-30 TELEJOURNAL 
Lecteur. Gaétan Barrette 

22:45 NOUVELLES DU SPORT 


23:00 LA POLITIQUE FEDERALE 


23:10 CINEMA 

Hec Ramsay: Le Mystere ce 1a 
plume verte. Western réalisé par 
H. Daggherty. avec Richard Boo- 
ne, Rick Lenz, Jane Woodward et 
Marie Windsor. Hec Ramsay ten- 
te d'élucider l'assassinat d'une 
famille de colons. Les coupables 
cherchent 2 imputer le crime aux 
Indiens afin de pouvoir s'emparer 
de leurs terres (USA 72). 


24:45 CINE-NUIT 


Le Bätard. Drame réalisé par 
Duccio Tessari, avec Giuliano 
Gemma, Klaus Kinski et Rita Hay- 
worth. Un jeune criminel réus- 
sit un vol de diamants et étimi- 
ne ous ses complices sur les 
ordres de son frère. il compte 
ensuite garder le butin pour lui- 
même, mais son frère ne l'en- 
tend pas de cette oreille, et. grä- 
ce à la complicité d'une amie. 

ui fait avouer l'endroit où il a 
caché les diamants. Blessé dans 
l'aventure. le jeune criminel ré- 
cupère au ranch d'une inconnue, 
puis il part à la recherche de 
son frère et de la traitresse (It- 
fr.-all. 69). 


23 janvier 


9:00 WOODY LE PIC 


9:30 MON AMI GUIGNOL 

9:45 BIBLE EN PAPIER 
10:00 JOUR DU SEIGNEUR 
11:00 SON ET IMAGES 
11:30 CINE MAGAZINE 
12:00 LA SEMAINE VERTE 
13:00 D'HIER A DEMAIN 
14:00 UNIVERS DES SPORTS 


- 15:30 HEURE DES QUILLES 


16:30 MONDE EN LIBERTE 
17:00 SECOND REGARD 

18:00 DECLIC 

18:30 TELEJOURNAL 

18:35 TELESCOPIE 

19:00 QUINZE ANS PLUS TARD 


19:30 LES BEAUX DIMANCHES 


Dimanshowscir. Claude Gauthier 
et Pierre Létourneau sont entou- 
rés de Priscilla, Fabienne Thi- 
bault. Jean-Guy Moreau et Clé- 
mence Desrochers. C. Gauthier: 
“Marie Noël-, -Au coeur de ma 
Délire-, -Heureusement- et -Le 
Petit Cesna-. P. Létourneau: «1! 
faut bien rêver», «Les Colombes-, 
-On est tous des héros- et -Bon- 
jour la visite-. Priscilla: «Mon 
beau pays- et -Coeur en fête- 
F. Thibault: -Chez nous- et «La 
Vie d'astheure ou la vie de 
factrie-. Des imitations, avec 
J-G. Moreau et des extraits de 
Son nouveau spectacle. Réal_- 
Miche! Gaumont. 


20:30 LES BEAUX DIMANCHES 


Document: Les Etats-Unis de 
Jimmy Carter. Une vision de l'E- 
tat le plus puissant au monde au 
moment où ses citoyens ont choi- 
Si un nouveau président. Visite 
de diverses régions américaines. 
Le tournage a eu lieu à Plains. 
Atlanta. Jackson, Houston. la pe- 
tite ville de Lawrence, au Texas. 
à Chicago et Washington. Repor- 
ter. Gil Courtemanche. Réal. 
Claude Sylvestre 


21:30 LES BEAUX DIMANCHES 


Scènes de la vie conjugale. Dra 
maltique réalisée par Ingmar Berg 
man, avec Liv Uliman et Erland 
Josephson (dernière de 6). -Au 
milieu de la nuit dans une mai- 
son sombre-. Sept ou huit ans 
plus tard, Johan et Marianne se 
retrouvent pour un week-end in- 
time dans une maison de pêcheur 
que leur prête un ami. Ils dé- 
couvrent qu'ils sont maintenant 
deux individualités distinctes et 
libres, en mesure de traiter d'é- 
gai à egal. 


22:30 TELEJOURNAL 
22:45 SPORTS-DIMANCHE 


22:55 CINE-CLUBe 


Les Yeux fermés. Drame réalisé 
par Joël Santoni. avec Gérard 
Desarthe, Lorraine Raïner, Jean 
Carmet et Marcel! Dalio. Un jeu- 
ne homme, comédien, tue par 
accident, un ami au cours d'un 
combat à l'épée. 


24 janvier 


9:10 THE SUNRUNNERS 


9:30 LES ORALIENS 
9:45 EN MOUVEMENT 


10:00 DU SOLEIL A 5 CENTS 
10:15 AU JARDIN DE PIERROT 
10:30 CONSEIL EXPRESS 
11:00 LES TROUVAILLES 

DE CLEMENCE 


11:30 RINALDO RINALDINI 
12:00 CHER ONCLE BILL 


12:30 LES COQUELUCHES 
13:30 TELEJOURNAL 
13:35 FEMME D'AUJOURD'HHI 


"14:30 CINEMA 


‘L'ENCOMBRANT M. JOHN’ 
Comédie avec Shÿriey MacLaine 


et Peter Ostinov 
16:00 BOBINO 


16:30 ALEXANDRE ET LE ROI 
17:00 ROBINSON SUISSE 
17:30 L'HEURE DE POINTE 
18:00 CE SOIR: Régional 
18:30 CE SOIR: Nationai 
19:00 LA P'TITE SEMAINE 
19:30 VIEILLIR ET VIVRE 
20:00 Y A PAS DE PROBLEME 
20:30 AVEC LE TEMPS 


21:00 TELE SELECTION 

Ils ne frappent que la nuit. Dra- 
me réalisé par Daryl Duke. avec 
Jack Warden. Tim O'Connor et 
Joe Mantel. L'exploit d'un extra- 
ordinaire limier de Los Angeles 
qui, en 32 ans, a réussi à éluci- 
der le plus grand nombre de cri- 
mes sans avoir jamais utilisé 
son arme à feu (USA 75). 


22:30 TELEJOURNAL 
22:55 NOUVELLES DU SPORT 


23:05 COMMENT YUKON 
DEPLAÇA LES MONTAGNES 


Documentaire réalisé par Joris 
lvens et Marceline Loridan. -En 
trainement au cirque de Pékin 
C'est l'entrainement quotidien 
des gens du cirque de Pékin. Re- 
présentation des acrobates. — 
«Autour du pétrole. Vers 1960, 
malgré les avis des experts. les 
Chinois commencent à extraire 
du pétrole dans la steppe déser- 
tique du Nord-Est. à Taking. Au- 
tour du pétrole, ils ont fondé 
une société villageoise indus- 
trielle et agricole où vivent des 
centaines de milliers de per- 
sonnes qui pourront continuer 
d'exploiter cette terre même 
quand la réserve de pétrole y au- 
ra été épuisée. — «Professeur 
Tsien-. Une des sommités scien- 
tifiques, le professeur Tsien ra- 
conte son évolution idéologique, 
de sa formation occidentale à la 
Révolution culturelle. 


25 janvier 


9:15 LES 100 TOURS DE CENTOUR 


9:30 LES ORALIENS 
9:45 EN MOUVEMENT 


10:00 YOU HOU 

10:15 MINUTE MOUMOUTE 

10:30 CONSEIL EXPRESS 

11:00 LES TROUVAILLES DE 
CLEMENCE 

11:30 VERS L’AN 2000. 

12:00 CHEVAUX DU SOLEIL 

12:30 LES COQUELUCHES 

13:30 TELEJOURNAL 


13:35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
14:30 CINEMA 


‘‘FANÇOIS D’ASSISE"" 
16:00 BOBINO 


16:30 NIC ET PIC 

17:00 NANNY 

17:30 L'HEURE DE POINTE 

18:00 CE SOIR: Régional 

18:30 Ce soir: National 

19:00 MONDE DE DISNEY 
‘POUR L'AMOUR D'UN 
CHIEN’" 

20:00 SOIREE DU HOCKEY 
Match des Etoiles 

22:30 TELEJOURNAL 

22:50 NOUVELLES REGIONALES 
ET SPORTS 

23:05 VEILLEE QUEBECOISE 


Avec Jean Carigran.- violoneux, 
entouré de Jeanne d'Arc Charle- 
bois: Zachary Richard et -Le Ba- 
you des mystères-. et la troupe 
folklorique «Les Sortilèges Inc.» 
Direction musicale: Jean Cari- 
gnan. Conception et mise en scè- 
ne: Michel Cartier. Prod. Kébec 
Spec. 

24:U5 CINEMAe 


Le Bateau sur l'herbe. Drame 
réalisé par Gérard Brach, avec 
Jean-Pierre Cassel. John McEne- 
ry et Claude Jade. Avec l'aide 
de son employé et meilleur ami, 
un jeune homme construit sur la 
pelouse de son château un voi- 
lier grâce auquel il compte se 
rendre sur l'ile de Pâques. L'ami 
de ce dernier l'encourage dans 
son rêve (Fr. 71). 


26 janvier 
9:15 100 TOURS DE CENTOUR 


9:30 LES ORALIENS 
9:45 EN MOUVEMENT 


10:00 YOU HOU 

10:15 VIRGINIE 

10:30 CONSEIL EXPRESS 

11:00 TROUVAILLE DE CLEMENCE 

11:30 COMTE YOSTER 

12:00 SKIPPY 

12:30 LES COQUELUCHES 

13:30 TELEJOURNAL 

13:35 FEMME D'AUJOURD'HUI 

14:30 LE TEMPS DE VIVRE 

16:00 BOBINO- 

16:30 LE GRENIER 

17:00 SUR LA COTE DU PACIFIQUE 

17:30 L'HEURE DE POINTE 

18:00 CE SOIR: Régional 

18:30 CE SOIR: National 

19:00 LES EXCLUS 

19:30 DIMENSION J: Gisèle Fréchette 
chante et reçoit les gagnants 
du Festival Bach ‘76 

20:00 GRAND PAPA 

20:30 VEDETTES EN DIRECT 
‘*MANITAS DE PLATA’’ 

21:00 RUE DES PIGNONS 


21:30 LE 60 
22:30 TELEJOURNAL 


22:50 NOUVELLES PROVINCIALES ET 
SPORTS 
23:05 REFLET D'UN PAYS 


24:05 CINEMA® 


Alerte aux Indes. Drame réalise 
par Zoltan Korda, avec Sabu et 
Raymond Massey. Un jeune prin- 
ce hindou se voit menacé par 
son oncle qui veut le faire dis- 
paraitre. Le complot est éventé 
et la i est évitée de 
justesse grâce à l'intervention 
des officiers britanniques à qui 
le jeune prince s'est confié (Brit 
38). 


27 janvier 


9:15 100 TOURS DE CENTOUR 
9:30 LES ORALIENS 

9:45 EN MOUVEMENT 
10:00 LA BOITE A LETTRES 


10:15 UNE FENETRE DANS MA TETE 


10:30 CONSEIL EXPRESS 


11:00 TROUVAILLES DE CLEMENCE 


11:30 ANIMAUX CHEZ EUX 
12:00 LE PRINCE NOIR 


12:30 LES COQUELUCHES 
13:30 TELEJOURNAL 


13:35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
14:30 CINEMA 


“FIACRE 13: LE CRIME". Dra- 


me avec Ginette Leclerc 


16:00 BOBINO 

16:30 LE GUTENBERG 
17:00 ‘L'ILE AU TRESOR'' 
17:30 L'HEURE DE POINTE 
18:00 CE SOIR: Régional 


19:00 CE SOIR: National 
19:30 LES GRANDS FILMS 


James Bond: Opération Tonnerre. 
Film réalisé par Terence Young, 
avec Sean Connery, Claudine Au- 
ger et Adolfo Celi. Une organisa- 
tion criminelle internationale, le 
SPECTRE, s'empare d'un avion 
anglais portant deux bombes ato- 
miques. Puis un message est 
adressé aux gouvernements de 
Grande-Bretagne et des Etats- 
Unis annonçant la destruction 
d'une ville importante à défaut 
du versement d'une rançon énor- 
me. L'agent secret James Bond 
réussit à localiser dans les An- 
tilles l'endroit où les bombes 
ont été cachées (Brit. 65). 


22:60 MON PAYS MES AMOURS 
22:30 TELEJOURNAL 


22:50 NOUVELLES PROVINCIALES ET 


SPORTS 


23:05 MESDAMES ET MESSIEURS... 


Variété animé par René Homier- 
Roy. Recherches et co-animatri- 
ce: Marie Perreault. Direction 
musicale: Cyrille Beaulieu. Réal 
Royal Marcoux. 


24:05 BRIGADE SPECIALE 


“La Bourse ou la vie». Deux vi- 
dangeurs volent un fusil anti-tank 
pour réveiller les autorités et 
les forcer à hâter la réalisation 
de leurs promesses dans le do- 


maine social. 


28 janvier 
9:15 100 TOURS DE CENTOUR 
9:30 LES ORALIENS 
9:45 EN MOUVEMENT 
10:30 CONSEIL EXPRESS 
11:00 GRANDEUR NATURE: BOR- 
DUAS 
11:30 HISTOIRE SANS PAROLES 
12:00 TOUMAI 
12:30 LES COQUELUCHES 
13:30 TELEJOURNAL 
13:35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
14:30 CINEMA 


“‘FIACRE 13: LE CHATIMENT'' 


16:00 BOBINO 

16:30 PICOLO 

17:00 MADAME ET SON FANTOME 
17:30 L'HEURE DE POINTE 

18:00 CE SOIR: Régional 

18:30 CE SOIR: National 

19:00 LES PIERRAFEU 


19:30 LE POUR ET LE CONTRE 


20:30 MARCUS WELBY 
21:30 SCENARIO 


“Plus ça change, moins c'est 
pareil». Pièce de Ronald Prégent 
et Dominique De Pasquale, avec 
Lionel! Villeneuve, Gilles Renaud. 
Monique Mercure et Michelle Lé- 
ger (2e de 4). «André». André, 
travailleur dans une usine, a une 
offre alléchante d'un ancien ca- 
marade. Va-t-il accepter ce tra- 
vail qui semble un peu louche? 
Réal.: Gilles Sénécal. 


22:00 SCIENCES-REALITE 


animateur Joël Le Bigot 
22:30 TELEJOURNAL 


22:55 NOUVELLES DU SPORT 


23:05 CINEMA 


«Plus ça change, moins c'est 
pareil». Pièce de Ronald Prégent 
et Dominique De Pasquale, avec 
Lionel Vilieneuve, Gilles Renaud. 
Monique Mercure et Michelle Lé- 
ger (2e de.4). «André». André, 
travailleur dans une usine, a une 
offre alléchante d'un ancien ca- 
marade. Va-t-il accepter ce tra 
vail qui semble un peu louche? 
Réal: Gilles Sénécal. 


24:30 CINE-NUIT 


meer! 


en 


di 20 janvier 1977 


, jeuc 


+ 
4 
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tonne à 
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CONCOURS DU VOYAGEUR 


Dessine quelque chose se rapportant au Festival du Voyageur et 
explique ton dessin, (comment il te fait penser au Voyageur). 


Les dessins les plus originaux paraftront dans ta page. 


Le Festival du Voyageur offre 2 belles ceintures et 2 tuques du 


Mots entre-croisés 


Inscris dans la grille chacun des mots de la liste. Commence par 
les mots les plus longs. Raie de la liste chaque mot que tu ins- 
cris. Lorsque la grille sera complétée il reste un seul mot. Peux- 
tu le trouver? 


Voyageur comme prix, et moi j'ajoute des T—shirts et des livres. 
Ça en vaut la peine! 


FAIS-LE TOUT DE SUITE 


Envoie à Bicolo 
C. P. 262 

Saint-Pierre-Jolys, Manitoba 
5 prompte 
autre pupitre avant le 8 février 1977 
carte science 
colis séparer 
envoi timbrer 
mande voiture 
rêver 
sieur candidat 
stylo courrier 
unité dirigera 
6 pourvoir 
cachet pee CONCOURS DES PETITS 
éparse 


lettre acheminée (7 ans et moins) 
mandat brouiller 
Dessine et colore un BONHOMME DE NEIGE 


papier 10 
tampon recommandé 
7 


facteur boîte à lettres 
goutait 14 
postier correspondance 


DOM fe niho ser ess os one sh one pnedto dj 8 Berre FE ie tte LD CP NT 
RAR RE diapo tes san de RES D to RES OU DNA ORNE 
Le | NE NS DO GR MOMDER ht crie: 
Envoie à BICOLO 
C. P. 262 
Saint-Pierre-Jolys, Manitoba 
ROA 1V0 
avant le 8 février 1977 
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Le Secrétariat d'État, vous le savez, 
s'intéresse à toutes les initiatives vi- 
sant à la promotion sociale et culturelle 
des minorités de langue officielle. 


Mais saviez-vous que le Secrétariat 
d'État, par sa Direction des groupes 
minoritaires de langue officielle, four- 
nit gratuitement le concours de per- 
sonnes-ressources qui peuvent, par 
leurs conseils, leur sens de l'organi- 
Sation et leurs connaissances, collabo- 
rer à la réalisation de tout projet de 


Secrétariat 
d'État 


nature à susciter le développement 
de la communauté. Nos conseillers 
aident à formuler les 
les mécanismes des Le 
gouvernementaux, coordonnent diffé- 
rentes initiatives pour éviter la dupli: 
cation et simplifient le cheminement 
administratif des projets. 

Ils sont plus de 40 à travers le 
Canada, sans compter l'apport des 
Spécialistes qu'ils peuvent engager.et 
assigner à votre proiet, si sa bonne 
réalisation le nécessite. 


Secretary 
of State 


projets, expliquent 


Rappelez-vous que tous vos projets 
NOUS intéressent, qu'ils soient de na- 
ture sociale ou culturelle, et que nous 
Vous offrons gratuitement l'assistance 
de spécialistes qui vous aideront à 
formuler vos besoins. 

Un coup de main? Communiquer 
avec nous! Nous sommes là pour Ça. 
Pièce 201 

303 rue Main 

Winnipeg, R3C 3G7 

(204) 985-3601 


John Roberts 
Minister 


John Roberts 
Ministre 


LE CENTENAIRE DE LA PAROISSE DE LORETTE 


En la salle paroissiale, la Veille du Jour de l'An de cette année, eut lieu une 
grande soirée organisée par les Chevaliers de Colomb pour marquer le début 
de l'année du centenaire de la paroisse de Lorette. C'est le maire de la 
municipalité de Taché, Marcel Roch, qui prononça l'allocution de 
circonstance affirmant que 1977 serait une année de célébrations. 


Ce fut une soirée en famille où les amis se retrouvèrent aussi, Monsieur 
Roch parla des pionniers de la paroisse, les familles Lagimodière et Gau- 
thler, puis celles des Marcoux, Ferland et les autres. Le premier maire de la 
municipalité de Taché fut Elzéar Lagimodière. C'est lui qui fournit l'argent 
pour payer les premières cloches de l'église, Dès les débuts, le curé, M. 
l'abbé Dufresne, reçut l'appui de la commission scolaire dont les membres 
étaient MM. Léon Marcoux, Camille Jeanson et Médéric Gendron. M, le curé 
entreprit des démarches auprès de Monseigneur Langevin pour obtenir la 
venue de religieuses enseignantes. Ce sont les Soeurs de Saint-Joseph de 
Saint-Hyacinthe qui vinrent à Lorette comme on sait, et qui célébrèrent l'an 
dernier le soixante-quinzième anniversaire de leur arrivée. 1! est à soulignèr 
que cette année même, à Saint-Hyacinthe, au Québec, cette communauté 
religieuse célèbre le centième anniversaire de sa fondation. 


Photos: en haut, à droite, M. Marcel Roch, maire de la municipalité de 
Taché, Mme Elzéar Ferland, de la Ligue des Femmes catholiques, MM. Léo 
Dubois, Grand Chevalier, Maurice Gobelil, gérant de la Caisse populaire, 
Dewrey, chef des pompiers, Roger Dubois, principal de l’école, et Henry 
Peters, président du clun sportif. Au centre, le maire Marcel Roch; à droite, 
le Grand Chevalier, Léo Dubois. 


Quand les 
d'art 


eviennent des 


A 


Dans la vie quotidienne, les 
questions d'argent deviennent 
vite des casse-tête. 

Or, à la Banque de Montréat, |! nous 
arrive chaque jour d'aider nos 
clients à résoudre un casse-tête, 
Et nous avons peut-être la pièce qui 
manque au vôtre. Alors n'hésitez 
pas à nous consulter, nous 
sommes là pour Ça. 


Li 
Banque de Montréal 


La Première Banque Canadiénne 


Qu'est-ce qu'on peut faire pour wus? 


VIN 


Le carnaval d'hiver à La Broquerie 


La grande fête d'hiver, le carnaval de La Broquerie, 
aura lieu du 28 au 30 de ce mois. Une partie du pro- 
gramme est appelé “chapeau bas” et veut faire hon- 
neur aux pionniers qui sont arrivés dans la région il y 
a cent ans. |! y aura comme d'habitude, toutes sortes 
de divertissements et d'activités. 


* x 


‘Coups de pouce” 


983 - M. Marcel-J, Decarie 


966 - M. Henry J. Beaudry 
2-305, McPhillips, Winnipeg 


620, rue Dakota, Winnipeg 


967 - Mme Hélène Parent 984 - Mgr Joseph Bellavance 

Letellier, Manitoba 135-261, rue Goulet, Saint-Boniface 
968 - M. Emilien Balez 985 - M. et Mme Yvon Arpin 

214, rue Hill, Saint-Boniface Saint-Malo, Manitoba 
969 - Mme Urselin Geirnaert 986 - Ida-M. Lemoine 

Mariapolis, Manitoba Sainte-Agathe, Manitoba 
970 - Noël et Patricia Joyal 987 - Georges et Germaine Léger 

44, baie Peterboro, Saint-Boniface 855, rue Du Couvent, Saint-Norbert, Man. 
971 - Mgr Aimé Decosse 988 - M. Camille Jolicoeur 

151, av. de la Cathédrale, Saint-Boniface La Broquerie, Manitoba 
972 - M, Léon Saquet 989 - M. Laurent Paquette 

Sainte-Rose-du-Lac, Manitoba 807, chemin Sainte-Marie, Saint-Vital 
973 - M. Gabriel Piché 990 - Cécile Bergeron 

228, av. Harper, Winnipeg Trois-Rivières, P. Q. 
974 - Lucienne Toupin 991 - Mme Josaphat LeNéal 

1011-231, rue Goulet, Saint-Boniface Notre-Dame-de-Lourdes, Manitoba 
975 - Yvonne Fontaine 992 - Mme Blanche Morin 

1011-231, rue Goulet, Saint-Boniface 714-101, rue Marion, Saint-Boniface 
976 - M, l'abbé Jean-Marie Gagné 993 - Maurice et Anne-Marie Sherwood 

151, av. de la Cathédrale, Saint-Boniface La Salle, Manitoba 
977 - M. Trefflé Gareau 994 - Denise Roy 

Grand Rapids, Manitoba 303-220, rue Bertrand, Saint-Boniface 
978 - M. Roméo Dagesse 995 - Anonyme 

Haywood, Manitoba Saint-Boniface, Manitoba 
979 - Mile B. Paillé 996 - M. Jean-Pierre Dubé 

706-187, av. de la Cathédrale, St-Boniface 275, rue Bertrand, Saint-Boniface 
980 - Mme Marie-Reine Le Gourrierec 997 - M. Gilles Gagnon 

Notre-Dame-de-Lourdes, Manitoba 1054, Autumnwood Drive, Saint-Boniface 
981 - M. Gérard Neault 998 - Mme Lucienne Emond 

2-90, rue Gertie, Winnipeg 255, rue Dumoulin, Saint-Boniface 


982 - Mme Jeanne Gendre 999 - Mile Andrée Champagne 
Saint-Claude, Manitoba 


440, rue Saint-Jean-Baptiste, St-Boniface 


SUITE AU SUCCÈS DE LA FONDUE BOURGUIGNONNE 


LE CENTRE CULTUREL 
FRANCO-MANITOBAIN 
VOUS INVITE À UN 


REPAS 


SERVI PAR LES MOINES DU CLUB RICHELIEU 


à SUIVI D'UNE 
SOIREE DANSANTE 


ANIMÉE PAR B. SAVARD 


SAMEDI LE 29 JANVIER 1977 
À 18H00 
ARTISTE INVITÉ: LOUIS DUBÉ 
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A VENDRE 
Camion Chevrolet 1974 : mo 
teur V8, tonne, 31,000 mil 
les, Très bonne condition, Tél.: 
247-4821 

28-543-.JNO 


MAISON A VENDRE St 
Boniface, Vente privée, 3 
chambres à coucher, tapis mur 
à mur partout, Complètement 
redécorée, Soubassement fini, 
Nouveau garage et auto-port: 
#37,900, Composer 234-0458, 
40-636-40 ( 


VENTE PRIVEE - 612 Aul 
neau, près Collège St-Boniface, 
1 chambres à coucher (cham 
bre principale 21 x 1144), 14 
salle de bains, chauffage: gaz, 
air conditionné, soubassement 


n demande 


DEMANDE dame ou étu 
inte pour demeurer avec 
sonne Âgée tous les soirs 
la semaine dans un foyer 
village La Broquerie, Com: 
ser 1-424:-5207 le jour - | 
472 le soir, 

40-631-40 C 


RDIENNE A TEMPS 
RTIEL DEMANDÉE - 3 
urs par semaine de 8h am, à 
pm, Composer 247-8298 
rés 4h p.m, 
40-632-JNO 


ARDERIE DE BAMBINS 
ur enfants de 2 à 5 ans, 
ur plus de renseignements, 


fini, tapis mur à mur partout, 
garage, 233-0991, 
39.622.JN0 


mposer 247-8660 le jour; 
7.5691 le soir, 197, rue 
son, 

2.289.JNO 


à Védidré 


VENDRE — La Broquerie, 
je principale, Maison, 3 
ambres à coucher, Salle à 
utes fins, Garage attenant, 
rand lot 80 x 200, Composer 
22.8106 Ste-Anne ou 233- 
876 St-Boniface, 
40-635-42 C 


2. Liddl É D UM. Fr 


ASSURANCES - IMMEUBLES - 
HYPOTHÈQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, édifice Paris — Téléphone: 943-5408 — Winnipeg 2 


Assurances Aurèle Desaulniers 


390, boul. Provencher, Tel. : 233-4051 


Pour tout service d'assurances AUTOPA( 
| FEU VIE MALADIE Art) 


233-1760 (AUTOPAC) 233-7351 


MAURICE-E. SABOURIN LTD 


195, boul. Provencher, St-Boniface (6), Man. 


ASSURANCES DE TOUS GENRES 
AGENCE DE VOYAGES 


Avions — Bateaux -- Tours — Trains 


Avocats-Notaires_ 


TEFFAINE, MONNIN & HOGUE 
AVOCATS ET NOTAIRES 


.E. TEFFAINE, C.R. 201-185, boul. Provencher 
. MONNIN Saint-Boniface, Manitoba 
.-J. HOGUE R2H 0G4 

. TEILLET Tél.: 233-1426 


MARCOUX, BETOURNAY 


L & GUAY 


AVOCATS ET NOTAIRES 


500 CHILDS BUILDING 
211, AVENUE PORTAGE 
WINNIPEG 

R3B 2A2 

942-5263 


R.L. BETOURNAY 


D. LABOSSIERE — BERNARD J, RODRIQUE 


LAURENT J. ROY 


Avocat et Notaire 
500-232 arenue Portage 
956-1060 


AURIER RÉGNIER 

AVOCAT et NOTAIRE 
304, édifice Avenue 
265, avenue Portage 


François Avanthay 
LL..B. 


Avocat et Notaire 


ñ Winnipeg 25-185, boul. Provencher 
1 R3B 2B2 Saint-Boniface, Manitoba 
MN Bureau: tél.: 942-3024 Téléphone: 233-5029 
1 

1 


A LOUER : St-Boniface, près 
de 2 arrêts d'autobus, appar 
tement de 4 pièces partielle 
ment meublé, Salle de bains 
privée, Disponible immédiate 
ment, Composer 231-6721 où 
2475218 aprés 6 heures 
40.633-40 ( 


à louer 


A LOUER - Enfield Crescent, 
près Marion, Appartement de 
2 chambres à coucher, Libre le 
10 janvier, Composer 247 
1192, 

40-67-40 ( 


divers 


Maison (type ‘Town House'') 
de 3 chambres à coucher à St 
Vital, Renseignez-vous au Vil- 
lage Canadien Coop Liée, 4: 
730, chemin River, Téléphone: 
157.1767 (après 18h ou en fin 
de semaine: 253-4539), 
26-521.1N0 


+ DÉCORATEUR, 
tapisserie, plafond texture 
Prix raisonnable, 256-4050 
19.626-41 ( 


PEINTRE 


GAGNEZ DES $$$ (temps par: 
tiel) - Vente facile de bus cu- 
lottes, bas pour hommes, col. 


A LOUER - Rue Aulneau, Lo- 
gis de | chambre à coucher, 
Facilités de lavage, Pas de sta- 


) lants, ete, Obtenez catalogue 

nnnement, Composer 247 9 
ét a à ” gratuitement,  Agissez dès 
af , maintenant, Nycole Hosiery, 


40-634-40 C C.P, 292, Ste-lulie, Qué, JO! 


200, 
40-630-43 C 


ROD'S PAINTING & 
DECORATING LTÉE 


1033, rue Garfield, Winnipeg 
Tél, 233-3129 ou 783-5596 
C' got le temps de redécorer: appelez- nous 


ET 


Rendez vous Tél: 
CENTRE CHIROPRACTIQUE 
PROVENCHER 


CHIROPRACTICIENS 

Gilbert-E, Bohémier, D.C 
Wayne À G. Longstalte, BS., D.C 
Pia Longstafte, D.C 


Comptables . 


FOREST, GUENETTE & CIE 
comptables agréés 
262, rue Marion 
Saint-Boniface, R2H OT7 
Téléphone : 233-8593 


Divers 


INSTRUCTION . VENTE . SERVICE : LOCATION 


Maion & MiNON MUSICAL SUPPLIES 


354, rue Marion, Saint-Boniface - Tél,: 237-7732 
\WAYNE NEVILLE, Propristaire 


ls ous grands fournisseurs de inusique populaire dans Li ill 


233 3060 


154, boul. Provencher 
Saint-Boniface, Manitoba 
R2H 0G3 


Entreprise générale d'électricité 


Fontaine & Compagnie 


165, boulevard Provencher, Saint-Boniface 
Téléphone: 233-7425 


GUERTIN IMPLEMENT LTD, 


Lot 149, chemin du Périmètre 
(près de la Route 59) 
Case postale 58, St-Vital8, Man. 
VENTE JOHN DEERE, 
PIÈCES ET SERVICE 


Tél.: 256 4321 


Pelland Catering 


Traiteurs: mariages, diners, 
réceptions et banquets 


161, Provencher, St-Boniface 
R2H Ge 


WEICKER'S HOBBY SHOP 


Chenille, mousse de plastique, travaux à l'aiguille, etc. 
282, rue Taché — Tél.: 247-9322 


Heures d'affaires: 11h à 18h, du lundf au samedi 


Air conditionné 
Gouttières 
Ferblanterie 
Ventilation 


ROSSIGNON 
SHEET METAL & HEATING 


LAFRENIERE 
Sheet Metal Ltd 
Chauffage Ventilation 
Climatisation de l'air 


401, rue Youville 
St-Boniface 
R2H 2T4 


247-2356 


491, ch. Ste-Anne 
Saint-Vital 
R2H OT 1 
Tél.: 257-2921 


Téléphone : Rene André 256-3340 


vier la soirée débutera par ivons ensuite échangé des 
un souper chinois au Mari cadeaux autour de l'arbre 
gold et se continuera au de Noël Tante Adrienne 
Centre de Congrès au Leon 8 i su nous faire succomber 
Telethon. Cette sortie rem à ses beaux plateaux de fri 
placera notre rencontre du andises. Nous nous sommes 


mois de janvier quiliées ce 8oir-là heureu 


es et le coeur léger 


Durant notre 2e partie ré 


créative nous avons pris part Souhaits les plus sincères 
à des jeux tout à fait appro à chacune pour le Nouvel 
priés à nous, Des rires,,, ça An! 
ne manquaient pas! Nous 

Berthe Palud 
22227 ‘ (7 


PETITES ANNONCES 


LA LIBERTÉ accepte pour publication des ‘petites 
annonces” au tarif de 10 sous du mot (minimum 
$3.50) pour une première insertion, et 9 sous du mot 
(minimum $3,) pour la répétition de l'annonce, Ces 
annonces doivent nous parvenir au plus tard le 
vendredi avant la date de parution du journal, 


TACHÉ AUTO BODY 


317, rue Taché - Tél, : 


247-7145 
247-9550 


Consultez-nous SU , Carosseries endommagées 


| + Voitures roulillées 
(eg mr ane \ 


+ Peintures métalliques 


+ Peinture originale 
Marc Poulin - Téléphone: 253-5386 


+ Estimés gratuits 


fx ; 
Er k# 


PT LES 


” Chiropracteurs 


él.: 433-7956 


“endez-vous {| 
CENTRE CHIROPRATIQUE 
SAINT-PIERRE-JOLYS 


Chiropraticit 
Roland-E, Bohémier, D C 


Rue Jolys Est 
Saint-Pierre, Manitoba 
ROA 1V0 


Optométristes 


\.J, Lecker, optométriste 
» MN, Lecker, optométriste 


Examen de la vue 
James Shaen LTD, 
2e étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 
F3C-0B6 
Tél.: 943-6628 


Dr E.M. FINKLEMAN 
et 
Dr SA. FINKLEMAN 


Optométristes 
NOUVEAU LOCAL 
208, Avenue Building 

265, av. Portage Dr. R.J., STANNERS 
Winnipeg, Tél. : 942-2496 Optométriste 

Examen de la vue Examen de la vue 


et 139, boul. Provencher 
Lunettes ajustées AU REZ DE-CHAUSSEE 
Tél: 295 2099 
L ? 


Plombiers 


Balcaen J.-M. & Sons Ltd. 


Plomberie, Chauffage et Tôlerie 


Service prompt et efficace offert aux 
entrepreneurs où aux individus 
Homme de service en plomberie et chauffage 
de langue française 


1392, route Pembina Téléphone: 475-1506 


Transports 


PIERRE J. BEAUDRY, Prop. 


PUTT'S €”, TRANSFER 
D sl 


85 DES MEURONS se 
SE-RONIEACE 6, AN ae Téléphone: 233-6327 


Service général de déménagement, messageries vote, 


Gérant : 


Rolly Painchaud 


de ce club et c'est une façon 
de travailler à les rejeter? 
Voyons! C'est clair qu'on 
veut plus se parler,,, mails 


on veut tout de même l'ar- 
gent de ces contribuables 


Comment considérons- 
nous les amis de langue an- 
glaise qui devront payer la 
plus grosse somme de cette 
bâtisse, Est-ce qu'on réalise 
ce que eux pensent de nos 
manières de faire et de la 
façon de taxer? Les $6 à $20 
plastres par année, il y en a 


Lettres à LA LIBERTÉ [suite] 


trop et ce n'est pas juste 
pour celui, qui à une haute 
évaluation, “fruit de son ré- 
ve, jeune où vieux, à réaliser 
dans sa vie”, doit être as- 
sommé à payer pour celui 
qui a la chance et profite à 
pas rêver,,, Vous faites sa 
crer les acharnés et le Bon 
Dieu sera obligé de les par- 
donner parce qu'on dit il 
pardonne les méchants, 


Pourquoi faire dire en an- 
glais par le ‘“Carillon' du 10 
novembre 1976, que l'Inspec- 


tion est faite, puis un mois 
plus tard, elle est fermée 
pour inspection par le ml- 
nistère du Travail puis ou- 
verte temporairement dans 
un autre rapport 


Une autre chose, en lisant 
La Liberté, embarlificotte les 
manèges —''le Ministre de 
la Loterie provinciale était 
prêt à offrir une subvention 
de $20,000.,00 et d'autre part 
dans l'article du 10 novem- 
bre mentionné plus haut on 
avait lu “The provincial 


government provided a $20,- 
000,00 lottery grant,.," Quol 
penser?? 


Bon, vous voyez que les 
acharnés ont été induits 
dans le doute, ls ont fouillé, 
vérifié pour s'éclairer, 18 ont 
été punis à plusieurs reprli- 
ses pour l'avoir fait, Pour- 
tant, il y a une municipalité 
qui donne des coples, sur 
demande, à ses contribua- 
bles, il y a des bureaux pour 
s'informer à 611 Norquay 
Bldg., avec M, Denis 


Beacham en tête de notre 


f \ beau projet, || a tout pour 


DEMANDE DES 
CROUPIERS 


(Black-Jack) 
Pour le Casino du 
GRAND RENDEZ-VOUS 


Rémunération: $4.00 de l'heure. 
Expérience préférée mais non requise. 
Postulez par écrit avant le 3 février 1977 au 


Festival du Voyageur 
219, boulevard Provencher 
Saint-Boniface, Manitoba 

R2H 3B5 


LA SOCIÉTÉ 
FRANCO-MANITOBAINE 


DEMANDE UNE PERSONNE POUR LA POSITION DE 


COORDONNATEUR EN 
ÉCONOMIE 


RESPONSABILITÉS: 


- Cette personne devra travailler avec des groupes de 
commerçants et d'hommes d'affaires francophones. 
D'une part, il y aura un travail de recherche à faire, et, 
d'autre part, il y aura un travail de collaboration avec 
les groupes de commerçants et d'hommes d'affaires à 
entreprendre. Le coordonnateur devra fournir de l'aide 
individuelle aux commerçants et organiser des cours 
de gérance et d'administration pour les groupes inté- 
réssés. 


QUALIFICATIONS: 


bonne connaissance de la minorité franco-manito- 
baine 
bonne connaissance en matière d'économie 
aptitude à travailler en équipe 
expérience en matière de relations publiques 
aptitude à travailler avec différents paliers de gou- 
vernements et de groupes de citoyens 
- doit avoir une automobile. 


SALAIRE: 
- À négocier selon les qualifications. 


ENTRÉE EN FONCTION: 
- le ter février 1977 


Veuillez faire parvenir, avant le 21 janvier, votre curri- 
culum vitae ainsi que tout détail pertinent à: 


M. Raymond Poirier 
Directeur général 

Société Franco-Manitobaine 
C. P. 145 

Saint-Boniface, Manitoba 
R2H 3B4 
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aider, renseigner, montrer 
comment économiser + il 
peut fournir les plans gra- 
tuits sur demande et par la 
suite il sera si facile pour 
M. Pat Cole de procurer les 
octrois du gouvernement du- 
rant les années à venir, Le 
gouvernement est bon ou 
méchant, il suffit de bien 
se montrer capable, 


Il est tout de même con- 
solant de voir que la masse 
conduit ce projet — 95% des 
signatures inclus les achar- 
nés moins un qui doutait 
de la sincérité de ceux qui 
n'ont pas encore signé. 


Ce n'est pas agréable de 
laver du linge sale par l'entre- 
mise de son journal — mais 
il porte un nom “Liberté” que 
nous devons être fler qui 
existe encore. Souhaitons 
pour Sainte-Agathe, une as- 
semblée générale pour laver 
le reste avant la fonte des 
neiges — la sécheresse sui- 
vra peut-être? 


Nous vous remercions, M. 
le Rédacteur, d'avoir laissé 
les acharnés apparaître dans 
le portrait de l'histoire, puis- 
que maintenant leur chance 
est venue d'éclairer les es- 
prits mal renseignés et faire 
lumière aux faits mal inter- 
prétés ou questionner les 
histoires ambiguës. 


Est-ce qu'on les frappera 
encore, en français ou en 
anglais? 


Merci. 


Marcel et Thérèse Baudry 
Henri et Jeanne Baudry 
Sainte-Agathe, Manitoba 


LA SOCIÉTÉ 
FRANCO-MANITOBAINE 


DEMANDE UNE PERSONNE POUR LA POSITION DE 


COORDONNATEUR DU 
DÉVELOPPEMENT 
COMMUNAUTAIRE 


RESPONSABILITÉS : 


- Cette personne devra travailler à l'intérieur du pro- 
gramme de développement communautaire, || s'agira 
surtout d'aide organisationnelle aux communautés 
qui en expriment le besoin. 


QUALIFICATIONS: 


bonne connaissance de la minorité franco-manito- 
baine 
aptitude à établir ses propres structures 
expérience en matière de relations publiques 
aptitude au travail d'équipe $ 
aptitude à l'organisation 


SALAIRE: 
- À négocier selon les qualifications 


ENTRÉE EN FONCTION: 
- le ter février 1977 


Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae ainsi que 
tout détail pertinent avant le 21 janvier, à: 


M. Raymond Poirier 
Directeur général 

Société Franco-Manitobaine 
C:P. 145 
Saint-Boniface, Manitoba 
R2H 3B4 


par écrit à s'engager dans un programme de formation lin- 


| lieu des cours. La titularisation ne sera accordée que sile 


#Tousser”’ est-il 
votre seul exercice? 


Appe 
de candidatures 
mixtes 


Environnement Canada 
Montréal (Québec) 


CHEF, CONTRÔLE DE LA 


POLLUTION DE L'ENVIRONNEMENT 


Traitement: $26 400 — $33 000 
No de référence: 77-0C-8001 (70) 


Fonctions 
Diriger et coordonner les activités de la Direction du con- 
trôle de la pollution de l'environnement; organiser et diriger 
des programmes visant à assurer que l'on respecte, dans la 
région, les règlements, directives et codes de conduite fédé- 
raux pour la protection et le rehaussement de l'environne- 
ment; participer à l'élaboration et aux modifications des 
règlements et des directives; conseiller les organismes privés 
et publics, dans la région, au sujet des mesures de dépollu- 
tion et de contrôle; administrer les activités de la Direction 
du contrôle de la pollution de l'environnement; représenter 
la région du Québec et le S.P.E, lors de réunions provin- 
ciales, nationales et internationales, et accomplir d'autres 
fonctions. Le chef du contrôle de la pollution de l'environ- 
nement est également membre du comité exécutif régional 
et, à ce titre, il participe activement à la gestion au niveau 
de la région. 


Conditions de candidature 
Les candidats doivent être titulaires d'un diplôme universi- 
taire, de préférence en sciences; posséder une connaissance 
approfondie du contrôle de l'environnement dans les domai- 
nes de la pollution des eaux, de la pollution de l'air et de la 
protection du milieu; de vastes connaissances des politiques 
et des programmes interprovinciaux et fédéraux-provin- 
ciaux portant sur le contrôle de l'environnement et la 
dépollution; expérience requise dans la direction et la ges- 
tion d'un organisme multidisciplinaire et une vaste expé- 
rience dans la gestion de programmes. Aptitudes à conduire 
des négociations avec les industries’et les différents paliers 
des gouvernements fédéral et provinciaux, 


Exigences linguistiques 
La connaissance du français et de l'anglais est indispensable. 
Les unilingues peuvent se porter candidats s'ils consentent 


guistique qui pourra, au gré de la Commission de la fonction 
publique, durer jusqu'à un an. La Commission s'assurera 
d'abord de leurs aptitudes linguistiques, puis déterminera le 


programme de formation se termine avec succès. 


Comment se porter candidat 
Remplir le formulaire de demande d'emploi C.F.P. 367-4110, - 
on le trouve dans les bureaux de poste, les centres fédéraux 
de main-d'œuvre, et les bureaux de la Commission de la 
fonction publique du Canada, — et le faire parvenir à : 


Programmes des Cadres de Direction 
Commission de la fonction publique du Canada 
20ième étage, Tour ouest, Esplanade Laurier 
300 ouest, avenue Laurier 

Ottawa (Ontario) K1A OM7 


Date limite: le 2 février 1977 
Prière de toujours rappeler le numéro de référence approprié. 


LL 


56948 - Coupeur de verre à la main. Salaire: $5.00 de l'heure. 
Expérience nécessaire. Du lundi au vendredi de 8 heu- 
res à 16h45. 

Cuisinier de mets à la carte. $3.75 de l'heure. Du lundi 
au vendredi de 7 heures à 16 heures. Prépare et fait 
cuire des repas légers, aussi on s’occuperait de la cais- 
se enregistreuse, 

Dessinateur de formulaires. Salaire: $7,500 par an- 
née, 12e année. Connaissance du dactylo. Aptitude 
mathématiques et connaissance de dessins négatifs. 
Contremaître de charpentiers. $9,55 de l’heure. Lieux 
de travail varient. Doit être compagnon-charpentier. 
Charge complète de 10 journaliers, 

Caissière. Salaire minimum: $500.00 par mois. Expé- 
rience nécessaire. Bilingue, Connaissance du dactylo. 
Du lundi au vendredi. Semaine de 37 heures. 


Centre de Canada 
Main-d’oeuvre Manpower 
du Canada Centre 


283, avenue Taché 


32B - 


